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REUIOK PAR UN COMITE DE COLLABORATEURS, PUBLIE DANS LES INTERETS DU OISTICT DE RICHELIEU. Jos. CIIENKVERT, lnipruiie^

Bruneau & Sylvestre,
Médecin» Ac Pharmaciens,

No. 14, MIE Dll KOI,—SOREL.
pARFUMERIE DE LUBIN, PHOT & LEGRAND^ 

pPONGES DE VENISE POUR LES BAINS,

QBJET8 DE TOILETTE, BROSSES, PEIGNES, SAVONS, Etc. 

J3EMEDE SANS PAREIL DE MO H R POUR LE MAL DE DENTS. *

Résidence privée : Dr. BRUN EAU, No. 6, Rue Georges.
Dr. SYLVESTRE, à la Pharmacie.

CONSULTATION a TOUTE HEURE du JOUR et de la NUIT-

Le soussigné offre eu vente, à prix réduits,
Jouets en bois &c., pour enfants,
Bagues, Epinglettes, Boucles d’oreilles, &c.,
Chandeliers eu bronze ît 2, 3 et 4 lumières.
Services en porcelaine, décorés et autres,
Divers objets convenables pour Etrennes ou cadeaux,

Kérosène, llulle de Charbon Supérieure imporiée
des Etals-Unis,

AD. PRUNEAU.

Sorel, 23 déc. 1875.

Automne de 1875.
-oOo

DAVID FINLAY,
MA.UC H AA’ U-T AILLE U R ET MRCH4NU DE MARCHANDISES,

SECHES,
A le plaisir d’annoncer à scs pratiques et au public en général, que son assorti­

ment d’automne est maintenant au complet, et comprend, outr’autres articles dont 
l’énumération serait trop longue, les suivants

Des Tweeds de la meilleure qualité et 
des patrons les plus nouveaux,

Etoffes si Capot,
Cn simirs Noir s,

Draps Noirs,
Des Draps de Castor et Pilot bleus, Noirs, Bruns, et Gris.

Une modiste des plus habiles est à la disposition des aobeteurs, pour lea chapeaux

Tous les ordres reoevront une attention spéciale et seront'exécutés promptement.

Venez rendre visite à ce magasin avant d’aller ailleurs, et vous vous convaincre! 
tu’ü uc peut y avoir de meilleur assortiment que celui do

DAVID FINLAY,
No. 13, Rue du Roi,

Sorel, 3 avril 1875

A LA

tST ATDACON A /
COMPAGNIE 0 ASSURANCE SUR LA VIE ET CONTRE L’INCENDIE.

DIRECTION DE MONTREAL x
Thomas Workman, Kor. Thomas Tiffin, Cor.
Mau riM Cuvillier, Kor. Amabls Jodoln, tor,

Geo. D. Per rts r, Kor.

UNE COKPAOXÜÏXS NATIONALE
BUBBAU PRINCIPAL, QUEBEC.

ir> ulai’k- d’aumes s

O Q> PERRAULT, Sec. & Gérant,
Dtëtrict dé Montréal,

MONTREAL

Agent à Sorel
Pour les Comtés de Richelieu Jierthieret Yamaska.

B 11 B K A U :—No .10, Bue Augusta! Place du Marché!
Sorel 20 Mars, 1875.—ua.

Feuilleton de “la Gazette de Sorel”
Du 11 Mars 1876.

BÔÜCHE^^FËR.
PREMIÈRE PARTIE.

LA DUEGNE.
VI.

LC BEAU TÉNÉBREUX.

(Suite.)
L’autre songeait.. Il est charmant 

de suivre ces lautaisies du sommeil 
sur le visage d’un enfant endormi. 
Tout se -tait de ce qui parle ordi* 
nairement : la bouche et les yeuxt 
mais il reste le langage tnuel de la 
physionomie ; il reste le sourire qui 
entr’ouvre si doucement les lèvres.

Les lèvres de notre jeune homme 
étaient enir’ouvertes par le sourire. 
Il songeait ; son rêve était joyeux. 
Vous eussiez dit à certains frémis­
sements que ses mains rêvaient 
aussi et prodiguaient eu songe des 
caresses.

Le ronflement de M. Le Quien 
était non-seulement de la plus solide 
qualité, mais encore if procédait, 
comme certains maîtres de l’ocole 
italienne, par la méthode aussi hou- 
reuse que féconde du crescendo• 
Rossini n’avait pas encore écrit le 
Barbier. C’est peut-èire en écoutant 
un ronfleur du mérite do M. Le 
Quien que Rossini trouva plus tard 
la formule admirable de son air : 
La Colonnie. Comme la colon nu», 
la respiration sonore de 61. Le 
Quien avait d’abord rasé lo sol, 
piano, piano,essayant des murmures 
timides, puis elle s’était nourrie 
un poco più forte, puis grandissant 
par un large rinforzando, elle avait 
donné vaillamment tout le son de 
l’instrument ; puis enfin, atteignant 
et dépassant du meme coup les li­
mites du passible, elle avait éclaté 
comme un mortier qui crève, iau- 
pant une explosion etfrayautc, suivie 
d’un profond silence.

Ce no fut pas l’explosion qui ré* 
veilla notre beau dormeur, ce tut Je 
ëilence. 11 ouvrit les yeux dès que 
ce ronflement vigoureux, régulier, 
retentissant comme une note de 
trombone, ne berpa plus son som­
meil. fl vit bien uu homme assis 
au pied de son lit, mais la figure de 
cet homme était à contrejour : il 
ne reconnut point d’abord.

11 se dressa sur lo coude pour 
mieux regarder; puis, rejetant sa 
couverture, il sauta d’un bond hors 
du lit.

M* Le Quien, secoué d’une main 
de maître, s’éveilla en sursaut è sou 
tour.

— Bien! bien I fit-il, attelez !
Fuis, se frottant les yeux à deux 

mains:
—Je n’ai donc pas rêvé pa 1 s’in* 

terrompit #il : Ange ! monsieur Ange, 
vous voilà donc parmi nous 1

— Estxe qu’elle sait que je suis 
arrivé ? demanda notre beau jeune 
homme à voix basse et comme s’il 
eut redouté la réponse à cette ques. 
lion.

—Vous avez fait de belle beso­
gne, monsieur Ange ! reprit le mes­
sager. Non, non, elle ne 6ait pas 
que veus etes arrivé ! Seigneur Dieu! 
ce serait donc pour la rendre folle 
ou la faire mourir !

M. Ange respira longuement. Il 
s’assit sur le pied de son lit; une 
larme était derrière sa paupière 
demi-close.

M. Le Quien secoua la tète. 11 y 
avait de U sévérité dans la trist sse 
de son accent, quand il dit :

—Nous avons bien souffrrt en at­
tendant vos lettres qui ne venaient, 
jamais ! prononça i il avec lenteur. 
Il lui semblait que je devais toujours 
avoir de vos nouvelles à la maison, à 
cause des voitures qni arrivent le 
matin et le soir. Elle courait le jour, 
elU courait la nuit comme une âme 
eu peiuc. Vous êtes cause qu’on l’a 
attaquée une fois et qu’il est arrivé 
malheur. •••

—Malheur I répéta le jeune hom­
me en pâlissant ; à elle ?
—Non pas, Di**u merci ! je n’aurais 

jamais cru qu'on pût blesser un hom­
me avec ce petit bijou de couteau 
mexicain.... et je n’aurais jamais 
cru que celte maiu si blanche et si 
douce....Mais elle frappa, saint Jé­
sus ! elle frappa ! et l'officier fut obli­
gé de lâcher prise !

—Ah !•••• fit M. Auge# c'était
encore un officier !

M, Le Quien, qui s’était animé 
un peu, reprit incontinent son appa- 
reuee calme et chagrine :

—Oui, oui, dit-il les ofliciers.... et 
les étudiants ! vous uous avez fait 
de belle besogne !

Il allait poursuivre lorsqu’il vit le 
regard du jeune homme parcourir 
les chaises.

—Ça n’est pas l’einbarras, s’in­
terrompit-il ; à cinq heures du soir, 
on peut bien voir à se lever. Quelle 
vie, Seigueur Dieu ! Non, noj, elle 
ne sait rien de cela !

Il gagua la porte, et cria dans lo 
corridor :

— Oh I hé ! vieux Loisol / les af 
faires du jeune monsieur !

Quand il revint, il portait d’une 
muin les bottes, do l’autre le panta­
lon.

7-Dans les temps, murmura-t-il, 
j’ai habillé plus d’une fois M. le vi­
comte. •••Allez-vous me dire main­
tenant pourquoi vous nous avez lais­
sés sans nouvelles ?

M. Ange était de ceux qui font les 
choses lestement. Il n’avait pus be­
soin de valet de chambre. Jin un 
tour de muin, il fut chaussé et vêtu, 
Sa taille était comme sa figure: gra­
veuse jeune et charmante.

—Mon bon ami, dit-il en boulon, 
liant la ceinture de son pantalon, 
qui eut été pour MM. lus lieute­
nants du Calé militaire ce que fut 
pour les belles dames du pays des 
féus la pantoufle de (Jendrillon, je 
vous raconterai fidèlement nies 
aventures. J'ai écrit....j’ai surtout 
bie.i pensé à elle... .tous les jours, 
je vous le jure.•• •toutes h*s heur-s 
de chaque jour.•.. Mais le temps 
passe si vite.. ..Je crois que j’ai été 
amoureux. •••

—Et vous avez oublié le but de 
votre voyage ?

Du tout /••••h doue !•••• un 
licencié en droit !... .J’ai les papiers 
de mon père.

—Et 1-s vôtres ?
— Et les miens à plus forte rau 

son.
La ligure de l’ancien chouan s’é­

claira.
—Dégommé, Kerdanio ! dit-il.
—Quant à vos reproches sur la 

besogne que j’ai faite ici en arrivant, 
reprit M. Auge, vous allez bien 
voir qu’il n’v a pas de ma faute. L’i 
dée delà joie qu’elle aurait à m’en- 
brasser m’occupait pendant toute la 
traversée...• J’ai songé à lu sur­
prendre. •••

—Mauvais ! grommela le messa­
ger ; du temps de Mme Le Quien, 
pauvre femme, j’avertissais toujours 
de mon arrivét*.

Quel philosophe que cet ancien 
chouan !

—Jamais, ponisuwit-il, je n’ai eu 
lieu de m’en repentir. Les surpri­
ses, voyez-vous, monsieur Auge, de 
sont des petitesses ou pour le moins 
des enfantillages et des bêtises.

—A l’avenir, mon bon ami, répli­
qua notre bon jeune homme en sou. 
pirant, il est possible que je me défie 
des surprises••• • A peine débarqué 
à Nantes, je pris la voiture de lien 
lies, et, pour contenter ma maudite 
fantaisie, je suis descendu, à Châtif 
Ion, où j’ai loué un cheval pour tom 
ber ici incognito. Ma première pen* 
sée fut d’aller frapper à sa porte, 
mais je ne suis pas si fou que vous 
le croyez, Le Quien : je ne cédai 
point à ce désir. Je me rendis chez 
vous, rue Nantaise; je vous deman­
dai : voua étiez absent.

J’étais la-bas, dit le messager, 
de I autre côté de Vitré.... pour 
l’affaire.

—Ne connaissant âme qui vive, 
dans celte ville de Rennes, reprit 
M. Auge je me mis à flâner, de ci de­
là, sans but et n’ayant d’autre espoir 
que de la rencontrer dans jes rues. 
Le hasard ne me servit point. Le 
soir venu, je me fis enseigner la de­
meure de ce M. Géraud, et je m’y 
rendis ... Je voulais tout uniment 
croiser sous ses fenêtres. ••, la de­
viner peut-être derrière les carreaux 
et voir sou ombre chérie se dessiner 
sur la mouss* line dès ridaux.

—Et vous n’eutes pas encore de 
chance, monsieur Ange I

—li y a rail foule dans la me, 
continua le jeune homme, dont lu 
voix s’altéra pendant que ses joues 
se couvraient de pâleur.

—La sérénade était là! gronda M. 
Le Quien.

— Des mlâmes ! s’écria le jeune 
voyageur ; de misérables lâches, a- 
tneutés comme un troupeau de 
chiens pour aboyer contre une fem­
me*

—Ça durait depuis trois jours, dit 
encore le meisager.

—Sur l’honneur, reprit notre jeu­
ne homme, je ne savais pas encore 
contre qui était dirigé cet odieux ou­
trage, que déjà la colore me mon­
tait au coi veau, Miiis quund j’ai en­
tendu ce nom respecté, ce nom sor­
tir do la colmo, ce nom adore, ce 
nom doux et pur comme ceux des 
saintes au ciel : Marguerite ! Mur-u
guerite Maynard ! la vertige s’est 
emparé de moi, je vous l’avoue....

Le Quien dit froidement :
—Il y avait de quoi.. ..mais que 

vu t-on penser do cela à la ville ?
—Ce qu’on voudra, répliqua An­

ge l’ai mer, dont la nature olaitj de 
regimbe? contre l'apparence inouïe 
d’une menace.

—On disait déjà par la ville, re­
prit Le Quion en baissant la voix, 
que la duègne avait un amant.

—La duègne aura le litre do con­
fesse et cent mille livres de rente > 
on ne dira plus rien !

Le messager tuit sou fouet en 
travers sur ses genoux :

— M’est avis, prononça*i*ii lente­
ment, que vous vous êtes battu ce 
matin sans prendre la peine de de * 
mander à quelle occasion ces fous 
donnaient le charivari à Murgiu-iite 
Maynard.

—Que n’mpoite ?
—Il vous importe beaucoup. On 

donnait ce cliirivari à Marguerite 
Mayuaid, parce que M. Géiuud \\. 
l’epenser. • • •

— M. Géiatui ne l’opouscra pas, 
voilà tout !

—El si Marguerite Maynard ai* 
niait l\1 . Gémud Y

Auge l’aimer regarda le messager 
eu face et fixement. M. Le Quien 
avait son calme imperturbable ; au 
moment où le jeune homme allait 
baisser lus yeux, il secoua la tète 
tristement ;

—J’ai pensé à cela une lois.... 
mûrir ma l’a Inter.

—Il faut y penser toujours, impli­
qua M* Le Quien d’un ton péremp­
toire ; cela vst, et cela devait être.

Un silence assez long s’ensuivit. 
Ange Palmer se promenait à grands 
pas dans la chambre. M. Le Qui- 
eu le regardait do temps en temps 
du coin do l’œil.

Auge l’aimer s'arrêta enfin devant 
lui, et dit :

—Ce M. Géraud est un honnête 
homme ?

—Le plus homiéte homme que 
je connaisse, mais pataud enragé.
* —(Vest un grand esprit ?

— Et un grand cœur, quoique 
pataud.

—L’épousera-t-il vraiment ?
— Si clic le veut.

— Le vouclra-t 'clic ?
--Si votre retour ne vient pas 

tout briser.
Notre beau jeune homme croisa 

ses bras sur sa poitrine. Sa figure, 
naguère si résolue exprimait, l’bési 
lation et l'abattement.

—Que faire? balbutia.t* il enfin.
—Esl-ee uu conseil que vous me 

demandez, monsieur Ange ?
—Oui ........c’est un conseil.
—Le suivrez*vous ?
—S’il est bon je tâcherai.
Le messager croisa ses jambes 

l’une sur l’autre et se prit à derou- 
1er la corde de sou lourd pour la rou­
ler ensuite en sens contraire au to ui- 
du manche. C’était son occupation 
favorite quand il se recueillait.

— Ce n’est pas l’embarras, repril- 
il au bout d’une minute, le consul 
sera bon. La question est de sa­
voir^ vous voulez vous conduire 
comme un homme. .Valais mon 
franc parler avec tout le monde : 
s’il avait écouté mes avis.... mais, 
ce qui est fait est fait-..«vous avez 
bon cœur et mauvaise tète, vous 
autres ; c’est de famill**.,..

11 y a donc que la pauvre rfernmc 
était toute seule et sans nouvelles. 
Voilà longtemps qu’elle pleure. 
Est’ee que je sais, moi, pourquoi 
personne ne peut pas la souffrir ? Il 
y a d^s créaiuies qui sont trop 
belles, trop bonnes, comment dire 
cela ? trop hautes....me comprenez* 
vois ?

Ange lui tendit la main et répon­
dit :

—Je vous comprends.
• C'est pourtant vrai, poursuivit 

le messager ; j’en dirais presque 
autant de M* Géraud, si ce n’était 
pas un fédère......

Longtemps apres la restauration 
faite, ou continua, daus l’Ouest, d’ap­
pliquer aux gens de l’opposition les 
sobriquets vieillis: jacobin-, fédérés, 
etc, ; le mot pataud, cependant, était 
le plus souvent employé pour dési­
gner un libéral.

—Que m’importe les opinions no. 
litiquos de M. Uéruud ? ilil Pu|iner 
avec impatience.

—C’est vrai ..... c’est vrai, fit
Le Quien, vous n’ètes pas né là^j0. 
dans .... mais quoique ça, vous no 
pouvez pas renier votre porc....Na [[ 
y n donc qu’elle a agi comme uno 
sainte depuis que je la connais. Vous 
voila un beau jeune homme, t^on.
sieur Ange ; vous avez de l’cdqca.
lion, vous êtes reçu avocat : sr^ez 
vous ce que vous lui devez ?

—Tout mon sang, toute ma vj0 
tout mou cœur / répliqua Pa)mcJ 
qui avait Ls yeux humides.

A son tour, le messager lui 
la manu

—C’est bien, dit* il, et ce n’est, pns 
trop. C’et hommo’là, voyez-\ous 
est grand comme elle, noble coinm<> 
L‘de. 11 n \ * i%. ..c doit. Dlroz.
vous que t e n’elnit pas difliiqj0p 
Alors, pouîquoi n’y a vil en que juj 
pour le voir ? ltenncs est lou^ 0t 
largo. Prononcez le nom de Jqar* 
guerite 6'Liynard devant les baltes 
dames et devant les beaux m^ssi* 
cnrs, on vous répondra.•••

— Bref, finte!rompit ici qo|r0 
jeune homme, M. Géraud fniqlo ?

—Comme un lbu. Quant à c|j(»* 
.je l’ai vue parfois bien indécise! 
M. Géraud e>t un Breton dolaylejp 
le roche, qui aime à lire et l)oire 
avec les amis...

l’aimer eut un dédaigneux squr;. 
le.

--Bon ! bon ! fit M. JjL» Qtqcll . 
e’est le pays. N'empêche qu’au iT[J 
bunal, quand il a sa robe noire, por 
sonne ne le regarde en lace, li;^ 3i 
jamais vous êtes tous deux vis^*vjs 
ion de l’autre, ne liez pas, mc)llsj. 
eur Ange, erninte do malheur car 
je vous le dis encore une fois : c\jSt 
un Breton de la vieille roche. Outis 
un coin, quelque part, derrîèr^ ‘p.g 
paperasses de son cabinet, il y ^vail 
une paire d’épées.

— Vrai Dieu ! s’écria Falmer, 
vous me donnez envie de voir 
homme *la !

— Elle a refusé longtemps, c^mi. 
nua le messager qui suivait 8()ll 
idée ; mais il y a quelque chos^ 
séduit toujours ios l'einiiics : 
l’idée de convertir un lioiqjric# 
Tout ù l’heure, quand vous 
demandé : L’éponsora-t-il ? rais 
pu vous répondre ce que tot\t tG 
inonde suit à Bennes: les bancs 80U^ 
publiés, lu cérémonie est fixée ^
.no m’interrompez pas.......J’ai
pondu : cela dépend d’elio, fiarce 
que Marguerite Maynard n’a qtVuno 
loi, la conscience. Géraud <‘stiron. 
(ré ivre avant-hier ; tout est retnjs 
en question.

Le beau jeune homme repetq ce 
mot avec une expression de 
goût.

— Ivre !
Fuis il ajouta :
—Et celui-là épouserait Marino* 

rite May lia rd ! *
M. Le Quien le regarda do tra­

vers.
—Ivre, pas tout à fait, r<’Ctifi{i_LiJ 

mais chiimt de boire, comme on jjj
•..... f,t ça arrive à tout le
Tant y a qu’on ne suit plus. j£tjç 
a retiré sa parole.

—Alors, s’écria vivement Pa^ner. 
il est temps encore d’empêcher ?

—D’empêcher quoi ? l’interrompit 
le rneasaguf, avec sévérité ; £tes. 
vous du même bord que les don­
neurs de charivari ? C’était pour 
empêcher aussi qu'ils jouaient c|es 
pincettes et des casseroles ! N’emp^. 
c ez rien, croyez moi monsieur 
go, ce n’est ni votre devoir, ni Votre 
droit. Qu’elle soit libre, car sa vo|ontg 
eM éclairée, et son choix, quel nu>;i 
soit, sera bon. 1

M. Le Quien cligna do l’œil tout 
a coup et rapprocha sou siège tj'UII 
air mystérieux :

—Vous sou venez-vous bien qe co 
que je vous ai écrit, reprit-il, not| pas 
une loU, mais dix fois : si cet ho\n;no 
prenait le procès en mains, le procès 
serait g*»gné?

— Cet homra • est donc sorcier? fjj. 
Palmer avec une nuance AV .;, 
ne dans la voix.

— C’est un Breton ! n'po -dit \j# 
Le Quien av>-c empo i.se

—Eh ! s’ôcri » le jeune homme |,.s 
quarante mil e lmbiants de la vide 
de Rennes soni tons Bretons 
aussi les quinze cents mille h y|3l« 
tants tie la province

M. Le Quieu secoua la tète (pim 
air grave t-i répéta :

—C’est un Breton.
—D’ailleurs, reprit notre beau.eu, 

ne homme, le procès s- gagnera |0l^ 
seul ; ou ne va pas contre le droit
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En troisième lieu, jo no me determi 
neroi jamais par des motifs do celte 
sorte.

A continuer.

AVIS AU COMMERCE FRANÇAIS.

Messieurs Gotiaillinc et Mailler, IG, Rue 
de la Grange Batelière Paris, sont nos 
seule agents pour Paris et la France. Il 
sont exclusivement autorises à recevoir les 
abonnements et les annonces pour G. 1. 
Barthe, Eil. propriétaire do la Gazette de 
Sorcl i

Politique, affaires, etc.

Le prix d’admission à l’exhibition du cen­
tenaire sera de 50 contins, payables ou un 
seul billot.

UNE MERVEILLE.

la üazÜU h êmï
Samedi, 11 tours 1U76.

Le stigmate du Pacifique,
Los électeurs du Comte de Charlevoix, 

contestant l’élection du chevalier Langcvin, 
formulent dans leur pétition l'allégation sui­
vante :

“ Vos pétitionnaires allèguent de pins que, 
lors de la dite élection, avant et depuis, le dit 
llonowible Hector Lui.gevin était disqualifié et 
incapable d’ètiv élu députe à la dice (Jhaïubru 
des Commîmes du Canada, s'étant, rendu cou­
pable d’une conduite qui 1»; constituait indigne 
de siéger dans ladite Chambre des Communes ; 
que, dans l’année mil huit cent soixante-douze, 
le dit Honorable Hector Louis Langeviu était 
un des membres d.» Conseil Privé dtrôu Majes­
té jour le Canada; que, comme tel, îWivait pié­
té surmeut d'a viser Su Majesty ail meilleur de sou 
/iabiictc et de va discrétion, pour l'honneur le Sa 
Majesté et la bien du public sans aucune pat Utilité', 
et d'éviter lu corruption ; qu’en la dite ammo 
mil huit cent soixante douze, « Luit appelé 
eii sa dite q îalilé de membre du Conseil 
Privé île 8.i .Majesté pour le Canada, à avi­
ser Su Majesté sur l'octroi d'une charte 
pour la construction du du min de fer du Paci­
fique du Canada, ledit liono able 1 butor .Louis 
Juangevin a complètement failli a fdre ce qu’il 
avait promis par sou dit serment ; qu'au lieu 
d’aviser Sa Majesté au meilleur de son habileté 
pour le bien public et l’honuein de la Couron­
ne et sans corruption, il s‘o.-t laissé corrompre 
par Sir Hugh Allan, < e H cite de Montreal, ehe- 
Vi'licr et maiehand, lequel sollicitait l’oetrui 
de Lu dite • liai le, et, en eonsid ration de la 
somme de trade- /• u.v mille six cents piastres que 
lui a promise et ilouuée le dit Sir Hugh Allan, 
il s’est engagé à aviser la Couronne u’octroyei* 
la dite charte au »bt Sir Hugh Allan, co trai- 
remtiiit à ce que demandaient l’honueur de Sa 
Majesté et le bleu public ;

“Qu’au lieu d'é\iter la corruption, comme l'y 
obligeait son dit serinent d'oilicc, le dit Hono­
rable II. L Langeviu s’est rendu complice de 
la corruption pratiqu e par ledit. Sir Hugh 
Allan, luqud a employé une somme il'a miel à 
di> trois cent cinquante mille piastres pour et>r- 
romp.i c les « lecteurs de la Puissance du Canada 
aux élections générales pour la dite Chambre 
des Communes qui ont eu lieu eu la dite année 
mil huit cent soixante-douze ; et que, partant, 
l’élection et le rapport de l’élection «lu «lit Ho­
norable II. L. Lange vin étaient et sont abso­
lument nuis et de nul ell’et. ”

Pour rhouucur du Comic do Charlevoix 
et du pays entier, nous espérons (pie cette 
contestation sera maintenue, et que notre

On lit dans le Journal de Québec de lun­
di :

Ou a annoncé, hier au prône de la Basi- 
liqiuvqu’cn vertu d’un induite reçu de Rome, 
le temps du jubilé est- prolongé jusqu’à la 
lin de juillet prochain, pour l'avantage de 
ceux qui, pour une cause ou pour une autre, 
ne l’auraient pas encore fait.

Les sociétés catholiques irlandaises de 
Toronto se préparent à célébrer la (etc du 
patron de l’Irlande avec plus d’éclat, que 
jamais.

On mande d’Ottawa que Sir Alexander 
G ait, a été nommé commissaire aux Indes 
Occidentales pour essayer de nouer des re* 
huions commerciales. On dit que sa noiui* 
mit ion remonte à un mois. -,

Grand nombre de spéculateurs atnéri* 
cains sont à Ottawa pour faire des achats 
de bois. Les commerçants demandent $2 
de plus par 1,000 pieds de bois, et il est 
probable (pie les acheteurs seront contraints 
d’accepter cette augmentation.

Revuo parlementaire-
(Séance de mardi :)

On a repris :'i cel te séance les débats sur 
la motion Cartwright. M. Workman a pro­
posé un amendement qui se lit comme suit :

44 Que tous les mots après “ quo”,dans la 
première motion, soient billes et remplacés 
par les suivants :

44 Cette Chambre regrette profondément 
que le gouvernement n’ait pas proposé au 
Parlement d'accorder plus do protection à 
nos diverses muni factures. Les capitaux 
considérables qui sont maintenant placés 
dansées manufactures, et la crise que le pays 
traverse rendent nécessaire l’adoption d’une 
telle politique, afin de les remettre dans un 
état prospère.

Pub il s’est étendu longuement sur les 
avantages d'un système protecteur et a dit 
que le libre échange est une absurdité.

M. Oil by et M. Domville se pronon­
cèrent eu laveur d’un système de protection 
incidente. Plusieurs autres orateurs, entre 
autres Sir John A.,.so levèrent et parlèrent 
plus ou moins longuement.

Sir John A. dit, entre autres choses, que 
l'amendement. Workman pouvait être consi­
déré comme un vote direct de censure 
contre l'administration actuelle.

Après une longue discussion qui s’est 
prolongée avant dans la nuit, le vote fut pris 
sur rameudemeut qui lut rejeté sut ht divi­
sion suivante :

Pour:—MM. Baby, Benoit, Blain, Blan- 
chet, Bowell, Brooks, B rouse, Brown, Came­
ron (Victoria), Giron, Cimon, Colby, 
Cuthbert, De Cosmos, Do-jardins, Devlin, 
Domville, Dugas, Farrow, Ferguson. LwgÆ

Une des plus étonnantes merveilles de 
l’exposition de Philadelphie sera une im­
mense tour de 1,000 pieds do hauteur, qui 
sc dressent près du palais.

Cette tour, que les Américains ont déjà 
surnommée la nouvelle Babel, sera entière­
ment construite en fer, et formera un cône 
gigantesque de 150 pieds de diamètre à la 
hase, et de J0 pieds de diamètre au sommet. 
Elle sera traversée, dans toute sa longueur, 
par un tube central de 70 pieds de diamètre 
qui constituera, en réalité, tout le monu­
ment. Dans ce tube circuleront quatre as- 
cesseurs, disposés de manière à pouvoir 
monter 300 personnes en trois minutes ; la 
descente sc fera en cinq minutes. Les visi­
teurs qui craindront de s’aventurer sur ce 
plancher mobile pourront effectuer l’ascen- 
lion par un escalier qui fera le tour du tube.

On évalue à un million de dollars les frais 
nécessaires à cette construction.

Cette tjur sera, sans contredit, le monu­
ment le plus élevé (pii soit jamais sorti des 
mains de l’homme.

La liste suivante permettra à nos lecteurs 
de comparer sa hauteur avec celle des prin­
cipaux monuments du globe :

PIEDS,
Tour de Philadelphie......................... 1,000
Pyramide de Cheops............................ -180
Mèche de la Cathédrale de Strasbourg. 4G8 
Clocher de la Cathédrale de lloaen... 
Clocher de St. Etienne do Vienne 

flit) îe 11e)* . ................. ........
Dôme de St. Pierre de Rome..........
Flèche de la Cathédrale d’Amiens....
Pyramide de Céphrom.........................
Clocher de la Cathédrale d’Anvers....
Dôme de St. Paul de Londres............
Dôme do Mil an.....................................
Dôme des Invalides, à Pâtis...............
Clocher de la Cathédrale de Saint-De-

I \ I O 1 A
Panthéon de Paris.............................. 200
Tour de Koutab, à Delhi (la plus haute

tour isolée du globe)........................ 25G
Mature d’un vaisseau français de 120

canons, au dessus de la quille......
Tours de Notre Dame, Montréal.......
Tours de Notre Dame, de Paris........
Arc de Triomphe de l'Etoile, à Paris
Colonne Vendôme, à Paris.................
Obélisque du Louqsor, à Paris..........

Ou voit par là «pie la tour de Babel amé­
ricaine mesurera deux fois la hauteur de la 
grande pyramide de Chéops. près de cinq 
fois celle des tours de Notre-Dame de Mont­
réal, et plus de ouzo fois celle de l'obélisque 
do Louqsor.

lande annonce que 500 habitants des Iles 
Westmanna, qui se trouvent au sud de l’Ice- 
lando et appartiennent au Danemark, sont 
peut-être morts de faim. La pêche a été 
très mauvaise l’an dernier et les habitants, 
craignant que leurs provisions ne puissent 
durer tout l’hiver, envoyèrent demander du 
secours en Icelandc. On leur expédia donc 
quelques provisions. Il y a environ un mois, 
on trouva sur la côte de l’Icelande une bou 
teille contenant une lettre disant que les 
vivres dureraient à peine une semaine et 
(pte lu famine était inévitable. La mer est 
si mauvaise, durant la saison d’hiver, (pie 
les communications avec les îles Westmanna 
sont pour ainsi dire impossibles.

(Du S.)
Ajaccio. —Les électeurs triomphants ort 

crié : 44 Vive l’empereur !” après l’élection 
de Boulier, Plusieurs arrestations ont été 
faites. On sc propose de protester contre les 
autorités qui les ont ordonnées.

Prusse.—La cour Ecclésiastique a démis 
de son siège le Dr. Briukmann, évêque de 
Munster.

Servie.—On dénient aujourd’hui la dé­
pêche d’hier annonçant que la république 
avait été établie eu Servie,

■u;5 M>l«s Lociiiivs.

-155 Sommaire de la 1ère page : (feuilleton),
43n Bouche de Fer.
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330 Cour à St. Ours.—Un terme spécial de
oo «

- la Cour du Magistrat, ajournée du 3 mars, se 
tiendra à St. Ours le IG mars courant.3 G0 
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250
220
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crétaircsdc municipalités, huissiers, syndics, 
tous les blancs qu’il leur faudra en français 
et en anglais. Tous ces blancs seront pré­
parés d'après les dernières formules, impri­
més sur bon papier et vendus à bon marché.

Nous aurons aussi, pour les marchands) 
les blancs de billets de toutes sortes anglais 
et français, Drafts, chèques, Bills of la­
ding pour la navigation et pour les chars, 
et enfin tout ce que l’on peut avoir en fait 
d’impression à dos prix réduits, 
i Nous porterons plus que jamais une at 
tention spéciale à toutes les impressions que 
l’on voudra bien nous cotiGer, et, avec les 
types de goût do tout genre que nous avons, 
nous pouvons faire toutes espèces d’impres­
sions égales à celles clos grandes villes. Les 
ordres reçus par la malle seront prowpte- 
went exécutés. S’adresser à

J. A. ClIENEVERT.

Nouvelles diverses.
Longévité.— Robert Macdonald, de 

Colliugwood, Ontario, est décédé, le 7, à 
l’âge patriarcal de 111 ans.

Probabilité.—On va arrêter quelques- 
uns des échcvins de Hull, pour les troubles 
récents auxquels ils ont pris part.

Un autre meurtrier.—Betts, le incur 
trier de Cumberland, a été pris mercredi à 
Mira, Cap Breton, et incarcéré a Sydney.

ETATS-UNIS.

(Du 7.)
liroold/jn.—Ce matin vers quatre heures, 

le leu s’est déclaré au coin de Brunswick 
avenue et de Chesnut street, dans une gran­
de bâtisse connue comme 44 the house of 
the aged ol the 2Attic Sisters of the poors.” 
Le feu a origine dans l’aile sud de la bâtisse 
et, avant que les personnes qui l’habitent 
s’eu fussent, aperçues, les flammes avaient 
déjà lait des ravages considérables. Une

er, Fraser, Gaudcl, Gill, 1 Taggart, Harwood, I panifie s’ensuivit et les commensaux du lo- 
llurtcau, Irving, Jetté, Joncs (Leeds),Kirk- îl moitié h[L'lo<jues par la lumen se sont
piuriclv, .Langevin, Lanthicr, Little, Mac- 1 précipités vers les issue*. l)ü^cc 011 tl 

.représentation populaire ne sera plus, a la- i J )ou;»hl (Cornwall), MacDonald (Kingston), I trouvé plusieurs sans connaissance.
venir, souillée de la présence du personnage MacDonald (Toronto), MacDonald (Cape 31 y avait 185 personnes âgées dans cette 
interlope connu, dans le monde politique, Breton), McDougall (Trois Rivières), Mac- institution. La police u sauvé toutes celles
.sous le nom do L’homme aux $32,01)0 ! Millau, McCallum. McQuade, Masson, Mit­

chell, Montoith, Montplaisir, Mousseau, Fal-Puisque le souvenir de son iufamie est 
Impuissant à lui inspirer la pudeur de se 
soustraire aux yeux du peuple ; puisque le 
mépris public n’est pas une flétrissure suffi - 
sante pour empêcher un district électoral 
d’en faire sou représentant ; qu’on lui ap­
plique au front le fer rouge do la justice 
.afin que le peuple reconnaisse le galérien 
politique !

J . B. 13 rousseau.

Tant d’esprit cnne-t-il Pâme 
de faux dévots !

Les niaises bouffonneries du Nouveau_ 
Monde inspirent à notre confrère du 
Franco Canadien les reflexions suivantes:

Les Nouvcaw Monda ins sont mécon­
naissables ; ils deviennent spirituels!!! 
Vendredi, le 3 Mars courant, a !) heures et 
•10 minutes précises d • Lavant-mMi, toutes 
les têtes, petites et grosses, fortes et.. .. 
moins fortes, (lotit hs produits intelhc- 
tuels décorent journellement les colonnes 
du Nouveau-Monde, se sont un.-es à contri­
bution pour trouver quchjuc chose do 
drôle.

Aorès trois heures de travaux forcés, la 
réduction du célest e organe réussii à re­
produire une poignée d’épigfummos d’un 
goût inimitable dont voici les | lus délicats 
échantillons. Cela s’appelle u Varia" :

u Pourquoi la seconde lettre de l’alphu- 
44 bet est-elle indispensable à la presse ea-
44 nadicnne V......... ..D’est pareequ’eile sert
44 à écrire le nom du Bien Pabl’a^ ainsi 
44 que ceux de Messieurs Bnrihu et Brous- 
44 seau, do la UnztUe de Suret \

Fort ! Tiè-dori ! ! As.-.» /, fort pour se 
signer 45 Beta.

Autres échantillons .*
Un amateur «le prose libérale a décoir 

44 vert un moyeu do connaître le.* phases 
“ de la lune sans se servir d’almauaeh ni 
44 recourir à des observations natron o- 
44 iniques : il lui suffit de liie régulière* 
44 uu.nl les articles du Bien Public.

“ Un autre dit qu’awo un numéro du 
41 National, il peut toujours se passer du 
44 sopoi itif.

14 Uu troisième vante beaucoup lus pre- 
•4 inierr-St. Jean du Franco-Canadien 
•4‘ comme morceaux réchauffés.

44 Uu quatrième trouve quo V B cène nient 
4* puise trop abondamment aux sources de 
“ sel de la Boutie.

44 Enfin, un cinquième, un médecin cc- 
’44 lui-là, donne la Gazette de Sorti comme 

44 émétique à scs patients. Çn coûte moins 
44 cher (pie l’antimoine, et il paraît que 
44 c’est tout aussi efficace pour faire lever 
44 le cœur. ”

Quelles 44sources de sel” que le bureau du 
Nouveau* Monic l

mer, Pinsonneault, .Pratt, Plumb, Pope, Ro­
binson, Robitaillc. Rouleau, Stephenson, 
'fupper, Wallace (Noifolk), White (1 Lis­
tings), White ( Renfrew ), Wood, Work­
man, Wright, (Ottawa), Wright (Pontiac). 
—Total 04.

Contre :— MM. Appleby, Archibald, 
Aylmer, Bain, Bannatyne, Barthe, Bécliard," 
Bernier, Bertram, Biirgar, Blake, Borden, 
Borron, Bournssa, Bowman, Boyer, Buell, 
Bunstcr, Burk, Burpee, (St. Jean), Bur­
pee, (Sunbury) Cameron (Ontario), Car­
michael, Cartwright, Casey, Uasgrain, Cau- 
chon, Charlton, Christie, Church, Cockburn, 
Coffin, Cook, Costigan, Coupai, Cunning­
ham, Davies. J)awson, Delorme, .Do St. 
Georges, Devebor, Dymond, Ferries, Fiset, 
Fleming, Flynn, .Forbes, Fréchette, Gal­
braith. Gibson, Gillies, Gillmore, Gordon, 
Goudge, Greenway, llagart, Higinbotham, 
Holton, Horton. Huntington, Jones (Hali­
fax), Kerr, Killam, Kirk, Laflamme, Laird, 
Lajoie, Lauderkin, Langlois, Laurier, Mac- 
Donell, (Inverness), MacDougall, (Elgin), 
MacKay, (Cap Breton), Maclveir/.ie, AIc- 
Aunoy, McGregor, McIntyre, Mc Isaac. Mc­
Leod, McNab, Metcalfe, Mills, Norris, Oli­
ver, Paterson, Pelletier, Perry, Pottos, Pic­
kard, Dozer, Ray, Richard, lioss ( Durham), 
Boss (Princc-Edouard), Ryan, llynial, 
Scatcherd, Seriver, Shibley, Short, Sinclair, 
Skinner, Smith (Peel), Smith (Selkirk), 
Smith (Westmoreland', Snider, Stirlon, 
St. Jean, Taschereau. Tliibeaudeau, Thomp­
son (ILaldimand), Thompson (Welland), 
T romaine, Trow. Vail, Wallace (Albert), 
Veo et Young.—Total 119.

(Séance de mercredi.')

Plusieurs bills ont été introduits à la sé­
ance de l'après-midi, entre autres, un par 
M. Taschereau pour amender l'acte électoral 
de 1874, pour déclarer éligible à la Cham­
bre des Communes tous ceux qui seraient 
déclarés inéligibles aux législatures locales.

J je reste de la séance a ét é a-sez peu in­
téressant. Nombre d’interpellations furent 
adressées au gouvernement. Entre autres, 
M. Giil demande si le gouvernement a l’in- 
tention de noir mer un juge à Sorol, pendant 
l’absence de filon, juge Lorangcr.

Jj'Hon. M. Blake répond que des me­
sures ont été prises pour remplacer fl fou. 
juge Lorangcr.

A la séance du soir, le débat fut repris 
sur la motion demandant uu comité spécial 
pour s'enquérir des intérêts agricoles du 
pays. Jjtnguo discussion ouverte par M. 
Wallace (Norfolk), continuée par M. (Jr- 
ton, M. T row, M. Gordon, AL. Hunting- 
ton, àl. Bowell et M. Pope ; après quoi la 
motion est adoptée. Un autre débat, aussi 
peu intéressant pour nos lecteurs en général, 
s’est élevé sur la motion demandant deux­
ième lecture du bill pour amender la lui re 
lative à la procédure criminelle, qui l'ut fina­
lement adoptée. La chambre s’est ajournée 
à 42.25.

qu’elle a pu, mais un certain nombre de cos 
infortunés ont né ri dans les flammes. Mi- 
cliael Cummings, âgé de 75 ans, s’est précipi­
té du troisième étage et s’est tué instantané­
ment. Jeremiah Sullivan, 05 uns, s’est blessé 
mortellement en se jetant d’une fenêtre du 
troisième étage. J usqu’à présent, cinq ca­
davres ont été retirés des décombres. Ll 
est impossible do déterminer exactement le 
nombre des personnes qui ont trouvé la 
mort dans cette catastrophe.

Plus lard.—On dit que le nomorc des 
personnes qui ont péri dans l'incendie de ce 
matin est de 28. Ou a trouvé dix neuf 
cadavres jusqu'à présent .

( Du S. )
New-Varie, — MM. 8. et A-* T. Meyer, 

qui spéculaient sur les propriétés immo­
bilières, ont suspendu leurs paiements. 
Leur passif est évalué à $1,090,000. Ils 
sont propriétaires de biens-fonds d’une 
grande valeur, mais dont la vente ne rap 
portera pas ce qu'ils valent.

Ckicaejo.—La nuit dernière, un incendie 
a détruit un bâtiment à quatre étages si 
tué sur South Water Street, et occupé par 
plusieurs marchands à commission. Dur les 
$25,000.

Milwaukee.— Une dépêche de Lacrosse 
mande que la crue des eaux cause de 
grands dommages à cet endroit et dans les 
en virons.

Cour a St. François.—Uu terme spé 
cial de la Cour du magistrat s’ost tenu à St. 
«François, jeudi le 9 courant ; vu le nombre 
des affaires, ce terme a été ajourné au 22 
mars ; le terme régulier aura lieu du 5 au 8 
avril prochain.

Un empoisonnement assez curieux vient 
d’arriver près de cette ville, au chenal du 
Moyne, dans une famille du nom de Salvail. 
Mercredi, cotte famille dîna d’une grosse mo­
rue, qui n’avait rien d’extraordinaire ; mais, 
à peine sortis de table, tous furent pris de 
nausées qui leur firent croire qu’ils étaient 
empoisonnés. iJÇfc médecins furent appelés en 
toute hâte, et eurent bientôt détruit tousles 
effets du poison mystérieux.

Nous est avis que l’on devrait plutôt ap­
peler cela lin empoissonnement.

A chacun LE sien.— Des pcrsouucs mal­
veillantes ayant répandu eu ville le bruit que 
M. Louis Beauclietnin, cx-ingénicur en- 
clicf de l’Aqueduc, aurait été destitué de 
ses fonctions pour cause d’incapacité, nous 
sommes heureux de pouvoir démentir cette 
rumeur, par la publication des certificats 
suivants, qui rendent aux capacités de ce 
M. uu témoignage qu’elles méritent :

Sorcl, 20 février 1S7G.
Nous soussignés certifions que Monsieur 

Louis JÏpRUchemiu a été au service de la 
corporation do bd.Tl, comme Ingénieur on 
clmf do l’Aqueduc, depuis lu i.”mâ de juillet 
1873 jusqu’à ce jour, et que durant ce téiL*].)S 
aucune plainte n’a été faite contre lui.

11 est ii notre connaissance (pic Alonsieur 
Beaiichemiu a rempli son devoir à la grande 
satisfaction du conseil et de tous les contri­
buables de cette ville, sous tous les rap­
ports.

Ls. Morassc, Conseiller,
G. A. Bondbriand, 44 
Elphègc St. Jacques,44 
II. C. Ladouccur,
John Saxton,
N. F. Patonaude.

toutes les précautions prises, ils avaient ce­
pendant commis une gravo imprudcuce. 
Boulé s’était attaché une corde autour des 
reins et, placé sur le bord du toit, il sc pré­
parait à casser la glasse à coups de huche. 
Trudel tenait la corde, mais, au iiiu do sj 
placer en lieu sûr, il se plaça sur la ucige 
qui recouvrait la maison.

Au premier coup de hache, une masse 
de neige sc détacha du toit, sur toute sa 
longueur, et les deux hommes furent pré­
cipités d’une hauteur de 45 pieds, Boulé 
tomba la tête eu bas, et dans sa chute il sc 
cassa h*s deux poignets. Il avait la figure 
affreusement contusionnée, Trudel viut 
se briser la poitrine sur un amas de glace. 
MM. les docteurs Lluy et Lemieux accou, 
furent en toute hâte et prodiguèrent leurs 
soins aux blessés. L’état de M. Trudel 
inspire des craintes sérieuses. Il est tout 
probable qu’il s’est rompu quelque vaisseau 
dans la poitrine. L’épine dorsale est blessée, 
l’avant droite est fracturée et le front, côté 
gauche, est contusionné. Ce matin, les 
médecins désespéraient de le sauver, car 
Ai. Trudel a passé la nuit dans d’horribles 
souffrances. Il est marié et père de trois 
enfants. L’état de M. Boulé est moins alar­
mant et, maigre sou graud âge, il sera bien­
tôt rétabli.

POUR RIRE.

Du japon.—Des lettres de Yokohama,
Japon, ont été reçues à Montréal le 7 cou- 
raut. Elles sont parties de Yokohama le 12
Février, et ont pris 23 jours pour par- j pour que je‘puisse te porter mou habit*, 
vcuii à Montréal. I ____

Doux jolis échos du carnaval pour com­
mencer le carême :

Uu étudiant écrit la lettre suivante à itti 
de ses amis :
44 Alon c.ier,

? “ Je vais au bal ce soir, et je n’ai pas 
d’habits, prête-moi le tien. ”

L’ami répond :
—-Je. ne demande pas mieux, mais à la 

condition que tu m’enverras tou pantalon

Une demoiselle est dans un coin, regar­
dant tristement les quadrilles qui so Tor­
ment.

Pour le centenaire.—Les effets des 
exposants de (Québec au centenaire de Phi­
ladelphie serout transportés par un train j Un monsieur s’approche, 
spécial, qui partira de Lévis ^ mercredi, le j —Etes-vous engagée, mademoiselle ?
15 du courant, le tout aux frais du gou- . —Nou, monsieur, je reste chez mon oncle 
vernement fédéral. Pierre; je*suis là comme l’enfant de la mai­

son.
Abasourdi, le monsieur court manifester 

sou étouucmcut dans la chambre voisine.
Ardent amour.—Une danseuse anglaise 

a reçu mercredi matin, à St. Jjouis, Alissou- 
ri, une balle de revolver dans la tempe gau­
che ; c’était un gage d’amour que lui don­
nait son amant, qui lui-même s’est suicidé 
ensuite. La fille n’en réchappera pas. On ' meure ; on écorne son budget pour couvrir 
croit que la jalousie a été la cause du crime, sa table des plus appétissantes victuailles et

des primeurs les plus recherchées ; on vide

O singularité de la langue française !
On remue ciel et terre pour parer sa de-

a
u
u

-------—. - ^

D’OUrilE-MER.

(Du 7.)

France.— Le niveau do la Seine s’élève 
toujours, on craint que l’inondation ait des 
résultats terribles.

Servie.— Le Temps publie une dépêche 
de Teagabfia, en date d aujourd'hui, annon­
çant que la république avait été proclamée 
en Servie, que la dynastie Obrenovilcli avait 
été déposée et le prince Milan escorté à la 
frontière.

litr;:éyovine.—Une dépêche de Vienne

Jjü certifie (t ci-dessus écrit ayant été pro­
duit devant le comité de l’Aqueduc et le 
comité étant régulièrement assemblé sousO
la présidence de Monsieur le Al aire, il fut 
résolu : Que le comité, approuvant le motivé 
du certificat produit eu faveur de AJ. Jjouis 
Beauclieiiiin et concourant dans l’avancé 
d iceltti certificat, autorise l’expression du 
comité eu ce sens par la signature de Alon- 
sieur le Alairc comme Président à cette sé­
ance.

AI. Mathieu,

Alairc.
Hôtel-de-V i l le,

Sorcl, 3 mat
L'-Villc, \ 
ars 18# b. J

Société mutuelle de constrution 
de SoREL.—Classe A. Officine appropria­
tion gagnée par Al. Adolphe Boucher, et la 
01 ème appropriation de $51)0 vendue pour 
10 1.50.

Classe R. -Iffènie appropriation de $1,000 
vendue $330.

Classe C. 49cme appropriation de $1,000 
gagnée par AI. Frs. Labcllc et la 4Sùmc ap­
propriation de $L,000 vendue 337.50.

Librairie.—Ayant passé une partie de 
notre stock de librairie à Aime Oonlin, afin 
de vider plus promptement notre magasin, 
nous informons nos pratiques de la ville et 
de la campagne qu’elles pourront trouver, à la 
librairie de Aline Conliii, tout ce dont elles 
auront besoin dans ce genre de commerce. 
Cette librairie est située en lace de l’hotel

Arrêté.—Un marchand de Jjongucuil, 
nommé Al’ehel Vigor, a été arrêté mercredi 
matin, le S courant, par le grand connu 
table Bissonnette, sous accusation d’avoir 
fraudé scs créanciers eu no remettant pas 
au syndic, lors do sa faillite, certains billots 
prumissoires qu’il avait eu sa possession.

Inondation. —La mode est aux inonda­
tions. A Newbury, Ont., mercredi matin, 
il s’en est lait une qui a causé de grands 
dommages. Quatre ou cinq moulins ont été 
arrêtés t;t un pont emporté. Et, pendant 
que l’eau montait, deux hommes, aaparem* 
ment ivres, sc sont noyés, eu voulant passer 
sur ce pont que le torreut emportait.

“Breach ou promise.”—De Fréaéric- 
ton, N. B., le 7 :

Nielle Milly C. Dunpy, do St. Alary, 
poursuit M. Win. Fugsbey, de St. Jean, 
pour rupture de promesse de mariage et 
réclame $0,000 de dommages. L’avocat de 
la demanderesse a en sa possession plus de 
30U lettres adressées à sa clieutc par le de­
fendeur.

JjE condamné McConnell.—Depuis sa 
soutenue, AlcCoimcll, interné à Hamilton, 
Ont., n’a pas donné un seul signe de chan­
gement. Il se dit prêt à tout ; sa sauté, sui­
vant lui, n’a jamais été meilleure, et son ex 
collent appétit en fait loi. Sa femme l’a vi­
sité lundi dernier, et l’entrevue a été sans 
émotion aucune pour lui, Comme on le sait 
il doit être pendu le 14 du courant ; l’exé­
cution sera privée.

JjES VICTIMES DE l’ACCIDENT de QUÉ­
BEC.—Jj’intoiTuné Joseph Trudel, dit VF. 
vùncment de mercredi, uue des victimes de 
l’accident qui a eu lieu avant-hier, est mort 
hier soir à dix heures dans des souffrances 
atroces. Al. Trudel était âgé de 41 ans à 
peu près, et laisse une épouse inconsolable 
et quatre enfants. iVenquête a été tenue ce 
matin devant Al. le coroner Boileau.

Nous offrons de tout cœur à la famille 
éplorée nos plus sincères condoléances.

Al. Boulé est toujours dans le meme état.

Faillites considerables.—Nous voy 
oiiSjpar les dépêches de ces jours derniers, que 
Al Al. Miller. Fils A Cie., propriétaires des 
mines, Nu. 5, rue Great Winchester et

mande (ine ,1‘j . Jubabrous s’e<t mis à 1 a lète ... . , . .... , .
m tir:..'. . . 'iv Fie fie, au coin, vis a vis le marché,d une bande d insurges, a traverse la Aarui- j ;

" Il nous reste encore en mains une foule
de petits articles de bureau (pie nous ven­

ta, près de Alékovieli, et a pénétré dans lu 
territoire de l’Herzégovine, samedi dernier.

Ll a l’intention d'attaquer Alostar.
La même dépêche ajoute qu’àprès la pu­

blication du décret, au sujet du projet de ré­
formes, dans la Bosnie Nord, les turcs j se 
sont soulevés contre les chrétiens, en divers 
endroits, eu ont tué plusieurs, et ont chassé 
les autres, JMusieurs du cos derniers se 
noyèrent en traversant la rivière Uuna,

Iles Westmanna.—JjC correspondant du 
44 J>all AJaii (iffzctto ” à Copenhague lui 
écrit ce qui suit : Le dernier cCllrBcl' ^ue-

lo cellier et ou dévalise un bon coin de sa 
cave ; on entoure ses invités de soins, d’at­
tentions, ou satisfait leurs caprices, on leur 
donne oiifiu tout ce que l'on pense leur être 
agréable.rj

Et ou appelle cela recevoir !

Deux Gascons causent de leurs femmes 
et vantent leurs attraits.

—La mienne, fait l un, a une bouche si 
petite qu’il faut lui donner à manger avec 
uue paille.

— La bouche do la mienne, réplique 
’autre, est tellement exiguë, qu’un quart 
l’heure avant les repas, je suis obligé de la 

lui préparer avec des baguettes à élargir les
gants I

VARIETES.

Les derniers avis de la mer Caspienne 
portent qu’une secousse assez forte de trem­
blement de terre a été signalée à File d’As- 
haudodé; plusieurs villages ont été détruits. 
Le baromètre n’a pas éprouvé d’oscillations 
ce qui est peut être sans exemple dans l'liis* 
oire des tremblements de terre.

On a commencé, au Alont des Oliviers, 
près de Jérusalem, à l’endroit même où le 
Sauveur a enseigné l’Oraison Dominicale, 
l’érection d’un monastère pour les Carméli­
tes français.

Le Itcv. 1ère Crouilherc, Jésuite, écrit 
de Ilaimcii, Chine, qu’un des vicaires de sa 
mission a eu la douleur de voir des parents 
chinois brûler vils deux enfants nouveau- 
nés du sexe féminin, pour s’en débarrasser, 
(«cl acte barbare tut perpétré eu présence 
de plusieurs autres Chinois, dont aucun no 
parut s’émouvoir.

\ oici quelle serait, d’après une rovue, la 
population actuelle du globe, ainsi que des 
cinq parties du monde.

Europe : superficie, 2,700,000 milles 
carrés ; population, 303 millions.

Asie: superficie, 13,000,000 milles car­
rés ; population, 800 millions.

Afrique : superficie, 8,700,000 millos car­
rés ; population, 200 millions.

Amérique : superficie, 12,000,000 milles
Swansea, et ailleurs en Angleterre, ont dé- cari^d i population, 84 millions, 
pesé leur bilan. Fassif estimé à $200,000. I Australie et Folyncsie : 2,500 

Lub’/.uter <0 Cic., négociants, ont aussi carrés ; population, 4,500,000.
suspendu leurs paiements. Fassif probable 
$2,500,000. ’

La grande fabrique de toile et coton 
de Kauffman, de Prague, vient do suspen­
dre sus opérations. Passif un demi-million 
La dépression commerciale en Autriche est 

éruu te.

500,000 milles

*J« %!#
s#4»

lirons à bon marché. Venez et vous verrez.
Malgré que nous abandonnions le com­

merce de librairie, nous garderons toujours» 
comme par le passé, toutes les fournitures 
de papeterie nécessaires pour les impressions, 
telles que papier blanc non rayé de toutes 
sortes, enveloppes, cartes à imprimer, sacs à 
chapeau, papier pour comptes, etc. Nous 
aurons aussi pour les avocats, notaires, Frp: 
touotaiics, Shérif, Magistrat de district, sc-

AI. Geo mu ON.—Un liiuans le Courrier 
des Flats Puis :

Ai. GcottVion, le sympathique ministre du 
Revenu Intérieur du Dominion Canadien, a 
fait une courte apparition à New-York, se 
rendant à Philadelphie et dans ie Sud. Al. 
GcottVion relève d’une maladie grave, la tiù 
vre typhoïde— et fait un voyage de conva­
lescence. 11 est accompagné par Al. A Du 
IVcsno, ancien député au parlement canadien. 
Nous .souhaitons un bon voyage à ces deux 
honorables citoyens de “la Nouvelle France,” 
(pii trouveront certainement unuccueil chalcu 
reux partout où ils rencontreront des Fran­
çais.

BIEN TRISTE ACCIDENT.—Hier après- 
midi, dil lu Canadien «le mardi, deux 
homines du nom de Trudel, maîire-iucnui- 
siur et Boule étaient à enlever la neige sur 
le toit de la résiduuco do AI. Darlington, 
coin des rues Buudo et Du Fort. Malgré

Un nùgrc, nommé Isaliia Griffin, a dté 
pciuluvciuh-udi dans la cour do la prison do 
iNorlulk (Y irgimoj, on exécution U’uno cou- 
damnation u mort prononcée contre lui pour 
viol perpétré sur une dame Idavilla Grilliu. 
Jjc condamné à mort sj trouvait dans une 
condition particulière, et il n’eut certaine­
ment pas été pendu, du moins avant do 
longues ai mooses il eut été en mesure d’iu- 
téiessor a sa cause un bon avocat. En ef­
fet, quelque temps auparavant, il avait été 
condamné, pour un crime du munie genre, à

oui* unequinze ans d'emprisonnement, 
raison non expliquée, il ii’était pas on prison 
avant sa dernière comL.mnaii.m, mais il au. 
fait du y être. Or, les lois de la Virginie 
disposent formellement qu’au cas de plusieurs 
eundaiimations criminelles centre un même 
individu, d doit purger chacune de ses con­
damnations dans leur ordre chronologique 
J ar conséquent, si les luis de l’Etat eussent 
etc exécutées dans le cas actuel, tsuliia 
GrilliiK ii aurait pu être pondu qu’après avoir 
fait préalablement les 15 ans d’emprisonue 
meut- auxquels il était condamné par un jul 
gonicut antérieur. AI a is ou a cru devoiî 
neghgcr pour celte fois cotte disposition lé­
gale, et le nègre a été pendu. Il est mort 
avec courago et saus manifester demotionr
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La névralgie —La névralgie et les douleurs 
musculaires, qui fout tant souffrir et sont si 
difficiles à chasser, sont de suit • guéries par 
les Pilules Xcrvo-Touiques de Wingate, aussi, 
dans les cas de perte de mémoire, d’impotence 
et de paralysie, ou s’eu sert avec les meilleurs 
résultats.

Dans tous les bâtiments, le soin le plus par­
ticulier devait être pris pour laisser un espace 
ouvert entre les tuyaux par lesquels l’air chaud 
est conduit et b*s b.»L qui les environnent ; et, 
si c-tte précaution était toujours prise, les 
feux qui doivent leur origine au contact des 
bois et îles conduits io chaleur, seraient bien 
plus rares,

Une autre précaution, bien utile aussi, est 
une police d’assurance de la Stadacoiut, Cie. 
d’assurance contre le feu, dont le siege est No. 
13, Place d'Armes, â Montréal, qui règle la 
prime sur le risque réel â couvrir et non sur un 
tarif général et tixo dont les clauses confondent 
tous les risques sous le même taux.

CANADA, ï
PROVINCE DK QUÉBEC, \ COUR SUPERIEURE. 
District de Richelieu, )

No. 1809.
DAME CALIXTE BOISVERT, de la ville de 

Sorel, district de Richelieu, marchande 
publique, épouse de Jean Chartré, naviga­
teur, du même lieu, dûment autorisée 
ester en justice.

Demanderesse.
VS

Le dit JEAN CHARTRE, son mari,
Défendeur.

Une action en séparation de corps et do biens 
a été intentée en c t e cause ce jour.

D. Z. FAULTIER, -
Avocat de la demanderesse.

Sorel, 26 février 1S76.

AVIS.
LA MANUFACTURE DE OUATE DE

SOREL.

CAN \DA, ï 
Province de Québec, !» 
District oe llichelieu. J

COUR SUPERIEURE.Lks pastilles dk Buyan (le graud remède pu­
blic) sont maintenant en usage depuis plus de 
vingt a s, de sorte quon ne saurait dire quelles I Le deuxième jour do Mars mil huit cent soix- 
sont encore à l'essai Elles ont été, au cou- \ ante-ct-scize. 
traire, éprouvées à fond, et déclarées (sur l’au­
torité de ceux dont oiles ont preserve la vie et 
la sauté) être une prépaiation sure, inoffensive "°* lS04. 
et IVminciuinei.t sa maire. Si on prend ce le- DEMOISELLE LEOCADIE PAUL 1IUS, tille

Durant la vacance.

mèdo à temps, il guéiiru invariablement le 
rhume, la toux, le mal do gorge et toutes les 
affections des bronches. Un essai judicieux 
convaincra les plus sceptiques. A vendre chez 
tous les pharmaciens à 25 cts par boite.

majeure et usant de ses droits, de la pa­
roisse de Ste. Victoire, dans le District 
de Richelieu.

- ' Demanderesse.
vs.

CnEVAUX enflés.—On dit d’un cheval qu’il 
est enflé lorsque sa peau lie glisse pas sous la 
pression de la main, mais adhère connue si 
elle était collante : ce qui dépend toujours du 
désordre do l'estomac et des organes digestifs.

EDOUARD ROUSSEAU, cultivateur, de la 
paroisse de la Presentation, dans le district 
de St. Hyacinthe.

défendeur.

IL EST ORDONNE, sur motion de MM. Ma .
En soignant eus organes de façon à leur don- tliieuifc Gagrton,avocats de la demanderesse, en 
lier du ton et une meilleure condition, la ma- autant qu’il appert par le retour >e F. X. Des- 
lauie dont on se plaint disparaîtra. L’expérience parts, Huissier de la Cour Supérieure pour la 
a démontré que le meilleur moyeu d atteindre province de Québec exerçant dans le Distri t 
ce but se trouve dans l'emploi îles Pou ires de de St.Hyacinthe, écrit sur le bref de sommation 
Condition et du Rend de Arabe de Uarley. On émané en cette cause, que le Défendeur a 
s’en est servi dans un gran l nombre de cas laissé son domicile en cette Province et ne 
avec un entier succès, la guérison s effectuant | peut être trouvé dans le District du St.•*—* ................. . , peut être
généralement dans l’espace de quelques jours. Hyue lithe, que le dit Défendeur soit par un 

la meilleure médecine de condition cou- | avertissement à être deux fois inséré eu
nue, et ou peut l'administrer « n aucun temps langue anglaise dans lu papier-nouvelles 
sans lien craindre : d'ailleurs, il n’est pas né- publi»* en là Ville de Sorel, appelé The Pilot 
ces&airc que le cheval reste à rien faire durant t«t deux fois en langue française dans le. 
le traitement. Souvenez-vous du nom, et voyez papier-nouvelles publié en la Ville de Sorel, 
à ce que la signature du llurd. & Co. se trouve appelé La Gazette de Sorel, notifié de com- 
sur chaque paquet. Northrop à Lyman de paraître devant cette Cour, et là de répondre à 
Newcastle, Ont., en >out proprietaires pour le ia demande du dit demandeur sous deux mois 
Canada. A vendre chez tous les Pharmaciens. | après la dernière insertion île tel avertissement,

et sur défaut du dit défendeur de compa­
raître et de répondre à telle demande dans la 

Les iikmouoïdes sont guéries due manière I période susdite, il sera permis au dit Deman* 
définitive par 1 Onguent de Ma liicu : sinon dcm* procéder t\ la prouve et jugement 
l’argent est remboursé. Prix : îSl par pot, ou comme dans une cause par défaut.

La première assemblée des Actionnaires de 
cette Compagnie n’a va pas lieu mercredi le 8 
Mars Prochain tel qu’annoncé, mais aura lieu 
au bureau de la Société Mutuelle de Construc­
tion de Sorel, en la ville de Sorel, lundi, le 
treizième jour de mars prochain â 7 heures P. M. 
pour recevoir le rapport des Directeurs Provi* 
soires, approuver les règlements de la Com­
pagnie, pour l’élection des Directeurs et pour 
prendre en considération un règlement passé 
le 28 février courant par les Directeurs de la 
dite Compagnie pour augmenter le fonds so­
cial de la dite Compagnie de$l0,000 i\$20,000, 
et pour d’autres fins,

Par ordre du bureau des Directeurs,
0 AIME ROY

Secrétaire-Trésorier.
Sorel, 28 février 1870.

ACTE DE FAILLITE DE 1369-75.

ACTE DE FAILLITE DE ISÎ5.

Daus l'affaire de J. B. LACROIX, boulanger et 
commerçant, do la paroisse de St. Aimé, 
dans le district de Richelieu,

Failli.
4 VIS PURLIC est par le présent donne que 

l’immeuble ci-apres décrit sera vendu aux 
temps et lieu mentionnés plus bas. Toutes per. 
sonnes ayant â exercer â cet égard îles réclama 
tiens que le Régistratour n’est pas tenu de men­
tionner dans son certificat, en vertu de l’article 
700 du Code de piocéduro civile du Ras-Cana. 
da, sont par te présent requises de les faire con­
naître suivant la loi. Toutes oppositions afin 
d’airaulcivjilin de distraire, afin de charge ou 
autres op^sitions t\ la vente, doivent être dé­
posées entre loiLiiiains du soussigné a sou bu­
reau, avant le® quinze jours oui précéderont

Manufacture de Coffres-forts 
de In Puissance.

Premieryrix à l'exhibition prffrciale de 1873
à OU a ica 1875t » K • I
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quinze jours qui piece* 
immédiatement le jour do la vente, les opposi­
tions afin de conserver peuvent être déposéespeuvent être dép
eu aucun temps dans les six jours après io jour 
de la vente, â savoir :

Un morceau de terre situé dans le village 
Mass*Ue, dans la Paroisse de St. Aimé, do Ta 
contenance d'environ quinze mille pieds car-
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LISTE DES BLANCS
EN VENTE AU

Bateau de la11 Galette de SoieL1
S, RUE GEORGES.

AUX AVOCATS.
*u

G-ocllVoi Ol111plot1.11

Fabriquant de Coffres-forts t\ l’éprouve du feu, 
ponts île fer et soliveaux, d»* toutes sortes 

de coffres l’épreuve du feu et des 
voleurs.

7
8 
9

10 
1 11

IN RE
OLIVIER IIOUDE,

■«. * Failli.
Avis esfpar le présent donné qu’eu vertu 

d’une résolution des créanciers, passée â leur 
assemblée du 18 janvier dernier, to t le stock 
de marchandises du failli, sera vendu â son ma­
gasin, à St. Bonuveutiiro d’Upton, le G de Mars 
prochain, û onze heures du mutin, ainsique les 
livres et autresc éances du failli ; à tant dans la 
piastre, par encan public .au plus offrant et der­
nier enchérisseur. Le tout sera vendu pour ar­
gent comptant, ou, autrement, pour les garan­
ties que lo soussignée jugera â propos d’aecep. 
ter.

A. E. BRASSARD, 
Syndic.

rés ; borné pur devant au chemin de front du
premier rang des terres situées û l’Ouest do la 
Rivière Yauiaskti ; par derrière nu domaine de 
Gaspard Aiiqé Massue, Renier ; par un côté, 
vers le nord/ft Alexis M dette, et par l'autre 
côté, vers le sud, â Mile Benjamin Fagnan, cir­
constances et dépendances, â charge par le pos­
sesseur futut de continuer â payer annuelle­
ment la somme de quatre-vingts piastres de 
rente viagère â dame veuve Caroline Thérien 
aussi de St. Aimé.

Four être vendu â St. Aimé â la porte de 
l’Eglise, lundi, le premier jour de iuai prochain 
à deux heures de l’après-uidi.

G. I. HA UT HE,
* Syndic:

Sorel, le 14 février 1876.

Sorel, 22 Février 1876.—-lins.

P Eli DU
_En cette ville, durant le mois de janvier der­

nier, un pendant d’oreille en or tin avec d.a- 
mant.

Celui qui le rapportera à ce bureau aura 
deux piastres de récompenses.

Sorel, 24 fév. 1876.

S tuatioH demandée

V K X T K

Les récentes améliorations apportées dans 
mes coffres-forts les rendent supérieurs comme 
coffres l'epreuvedu feu et des voleuts, â tous 
ceux fabriqués dans la l’uissancc. Toujours 
en mains des coffres-forts do seconde maiu. 
Aussi ugtut pour la machine â perforer île 
MOODY.

BUREAU : 320, Rue St. Laurent.
FABRIQUE : 786, Une Ontario, Montréal. 
29 janvier 1876.— ua.

ADRESSES D’AFFAIRES
xV Jt O N T U U A L.

Des visiteurs â Montreal feront bien de con­
sulter la liste suivante des maisons d'affaires 
recommandables en fusant le irs achats, où les 
meilleures marchandises peuvent être acquises 
au pl s bas prix. Voyez aux Hôtels !

)

4 pots pour $5. A vendre un gros ut un dotait 
par ia Uompaguiu Chimiquu du Wingatu, à 
Montréal, ut un détail par tous lus Droguistes. 
It sura expédié à u’i tu porto quelle adresse sur 
reception du prix par lu Dr. E. Mathieu, 198 
rue Notre-Dame Montreal.

Sorel, Il février 1875.—Lm.

(Certifié.)
A, N. GOUIN, 

Protonotaire de la dite Cour. 
Sorel, 4 MaVs 1376.—2ius.

ià VIS.
N A IS S A N t: li.

En cette ville, le 10 courant, ia Dame de L. E. 
D. t,urtior, N. L’. une tille.

Je, soussigné, donne avis que mon fils Joseph 
Louis lîylas Duguuy étant sorti demon etablisse­
ment, je ne serai responsable d’aucune dette qu’il 
contractera.

JOS. DUG U A Y. 
La Baie, 1er mars 1876.—2i.

ACTE DE FAILLITE DE 1869.

Dans l’affaire de ALFRED BRASSARD, voi­
turier, de St. Aimé, district de Richelieu,

Failli.
Une 1ère feuillu du dividende a été préparée 

sujette h objection jusqu’au 20 mars et paya­
ble à mull bureau à Montréal, No. 15, Place 
d’Armes, le 24 mars IS7G.

JOSEPH A. WILSON,
Syndic

9 mars 1876.

5£v
iVSwr

Encan de Chevaux.
Lundi, le 13 courant, â dix heures de l’a­

vant-midi, au domicile de M. Théophile P2I0- 
__ j quin, de .'st. Koch de Richelieu, il se vendra

M9 ^ - douze à quinze chevaux do tous prix. Les cou-
*11!! GaRTfeU Î à v 8 1*0, ditions se feront le jour de la vente. L’encan
cllbUIi V I So fcm sous la dirocJtiou d0 Péloquin de St.

Ours.
Cette maison en bois â deux côtés,

*> j|L avec une allonge en arrière aussi à deux 
étages, qui se trouve située voisine de 1’hotel 
tenu par M. Bourque.

Pour les conditions
S’adresser à

W. H. ClIAPDELAINE,
N. P.

Sorel, 9 mars 187G.—lira.

3 mars 1876.

ACTE DE FAILLITE DE 175.

1 !
Grande chance de se procurer des 

marchandises à bon marche.
M. Duciçktt, ayant reçu une grande quanti­

té do marchandises provenant (l'un fonds de 
banqueroute, venilm ces mardi nvlises qui sont 
de premier choix, par encan public à commen­
cer de

SAMEDI, le 11 I)ü COURANT,
a 7 lis A. M., etâ une heure et demie lundi 
après-midi et à 7 heures du soir, et tous les 
jours à la même heure ; le public se souviendra 
de Davantage qu’il a ou Pan dernier à acheter â 
l’encan à bon marché.

N’oubliez pas que le stock est de premier 
choix.

R. J. DUCKETT,
Sorel, 11 mars 1876,

Avis Public.
Est donné que le soussigné a vendu à ses co- 

qssopiés ses parts sociales dans la soc'été com­
merciale ; “ Gauthier, Vigneault à Oie.” E11 
conséquence, il ne forme plus partie de la dite 
société*

CYRILLE LABEL LE,
Marchand, Sorel.

Sorel, 10 mars 187G.—ii.

A louer ou a vendre.
Cette magnifique maison eu brique 

à deux étages, avec hangard, écurie 
glacière, etc , aujourd’hui occupée par 
(le (Jupt. La for ce, sur la rue Queen.

S’adresser sur les lieux au
Capt. LAFORCE.

Sore!, 7 mars 1876.

Dans l’affaire de DAVID NAUD, marchand, 
de la ville île Berthier, district de Riche­
lieu,

Failli.
AVIS PUBLTC est par le présent donné que 

l’immeuble ci-apiès décrit sera vendu aux 
temps et lieu mentionnés plus bas. Toutes 
persoi lies ayant û exercer à cet égaid des re­
clamations que le Régislrateur 11 est pas tenu 
du mentionner dans son certificat, en vertu de 
l’article 7U0 du Gode île procédure civile du 
Bas-Canada, sont par le présent requises de les 
faire connaître suivant la lui. TP’ll’J* ojtposi- 
tions afin d’annuler, afin de distraire, afin de 
charge ou autres oppositions a la vente, doi­
vent être déposées entre les mains du soussi-

Un commis do quatre années d’expérience 
dans le commerce general et pou,mut fournir 
de bons certificats désire obtenir une place* 
dans un n.agusin comme commis ou teneur do 
livre.

S’adresser à St. Robert à
L. L. DUPRE.

St. Robert, 18 février IS70

À commencer aujourd’hui; tout 
le Stock de lu librairie do la 
Gazette de Sorel sera vendu au 
prix coûtant, afin de ibildre 
tout ce qu’il y a dans le maga­
sin d’ici au premier Mars pour 
11e plus tenir de librairie.

LaSanté cet une Bénédiction Couronnée de laVie.

m
m?

Remèdes Modèles Anglais
DE WINGATE.

Les communautés et les mar- 
j chauds de campagnes, qui tien­
nent des livres d’Ecole, de 
prières, papeteries, etc., feront 
bien de venir faire leurs achats 
ici, vu que le Stock sera vendu au 
meme prix du gros de Montreal. 

S’adresser au soussigné,
J. A. Cu EXE VERT. 

Sorel, 1er février 1870.

EPICIERS l’.N GROS.
Pikhuk Joly »é Cik., importateurs d'épiceries, 

\ ius, Liqueurs, Provisions, Tabac et Cigares, 
•RM, Rue >t. Puai et 209, Une viesCommissaires,

12
13
11
15
16
17
18
19
20 
21 
22
23
24

«M •*Fiat pour Sommation 
Comparution. , .
Affidavit pour Saisie-Arrêt avant jug* 

ment, en Mains Tierces.
Affidavit pour Saisie-Revendication. 
Déclaration 8ur Billet.
Declaration sur Saisie-Arrêt avant juge, 

ment. °
Déclaration sur Action Hypothécaire. 
Declaration sur Suisic-RovemlLution. 
Opposition atlu d’annuler.
Griefs d’Appel.
Réponse â Griefs d’nopci.
Motion pour règle Nisi.
Inventaires de productions.
Avis pour bref do Certiorari.
Réclamations en Faillite.
Subpuiiia—Cour Supérieure et Circuit» 
Demande do Défense.
Forclusion.
Inscription »\l’Enquête.
Comparution vin Conseil û PEnquôtol 
Inscription au Mérite. „ -
Affidavit pour Jugement; 1 ‘ '■-• ‘
M tion pour Siibstitiitlbi:.*»
Reçus de Dossier. . ,
MétuQiredo Frais,
Déclaration—Saisie-Arrêt.
Blancs Généraux, ...
Défense nu fonda eu Fait,
Etat do Frais, . ,
Intervention. • •
Moyen dTiiterveuiion, . •
Avis du Gaiitiomieiuent en Appel. / • ■
Ailuiavit pour saisie ou vertu do Facto Me 

tail life 1869 
Lettres d'Avocats.
Enveloppe> du Dossiers, O. G.

M Enveloppes do Dossiers, G. S.
3 7 J Enveloppes do Dossiers, G. IV. 2R.

•) •% m «F
26
27
28
29
30
31
32
33

31
35

t r \

fill

FABRIQUE CANADIENNE DE BANDAGES
F. G nos» (établi en 1856) 688 et 690, Rue 

Craig. Membres artificiels faits à ordre. Mar­
chandises en Caoutchouc.

FABRICANTS DE FL,S ILS.
P. Rkkvks iV: Co/fabricants et importateurs tie 

lusils, objets île pécherai ius, etc., 687, Rue
Craig,

FABRICANTS DE BIJOUX.
J .K. Uaiu'kk èc Go., lahricaiits de bijoux, mon- 

leurs »le iliamants, et aiseurs de bottes île 
montres. 3.86, Rue Notre-Dame.

G AL E1U E l • l lO’i’UU RAIMI I QU hi.
O. I )ksmau<vis, coin dus Rues Craig et St, 1 iiu-

Ieut. Ou copie les nouions portraits,

graveurs sur buis.
b lux Guamicii, 626, Rue t.raig, Mécanique, 

Lue spécialité.

CcsprécieTtx rcmècles qui ont subi toutes les épreuves, 
sont les meilleurs que l'expérience et «les recherches soi­
gneuses ont produits pour la guérison des différentes 
maladies pour lesquelles ils sont spécialement désignés. 
Ils sont préparés d'après les recettes «lu célèbre Dr. 
ll'ingate, de Londres, Angleterre, et nulle autre que les 
plus purs ingrédients entrent dans leur composition. 
Ils sont purs en qualité, prompt en action, efficace en 
usage, et employés avec succès par les plus éminents 
Médecins et Chirurgiens, dans les Hôpitaux cl la pra­
tique privée, dans toutes tes parties du monde.

Epurateur du Sang, de Wingate—Le rc
mède le plus efficace connu, pour la guérison de Scro 
fulc, Erysipèle, Feu Volage, Maladies de la Peau, et 
toutes les Impuretés du Sang, Maladies Chroniques, et 
Désordres du Foie. Un parfait Rénovateur et Vigora- 
tcur du système. Mis en grandes bouteilles.

Prix, $t.oo par Boutiïii.i.iî.

acte DE FAILLITE DE 1869.

PllOTlNCH inc Qu ICI» KO,
District de Rich

U IC H KO, ) 
elieu. j uOUlt SUPERIEURE.

Préservatif de Wingate pour Enfanta*
—Le plus sûr et le meilleur remède pour la Dentition 
des Enfants, Diarrhée. Dyss»*nteric, Coliques, et toutes 
les différentes maladies de l'Enfance. U apaise les dou­
leurs, et calme les souffrances tie l'enfant, et produitjun 
sommeil tranquille. En usage dans toute l'Europe de-

ln Rc
ARTHUR BARON LAFRENIE RE, de Sorel.

Failli.
Avis est donne que le onze mars prochain le 

.soussigné s adressera à ht Cour pour obtenir sa 
déchargé en vertu de uetto loi.

A. B. LAFUENIERK,
Par CHAULES GILL, 

Son procureur a i litem•
Sorel, 2 février 1876.

HOTELS.
llorici. nu la Gîte, Une St. Joseph, 78 ù 82, 

G. Lai iu, proprietaire. Très hou logement, 
bonnes tahle et cour. Prix modérés.

E au Li-. 11 o n*.!,, 27, Q'uirru tiliaboiliez, près du 
dépôt tin G nunl-Proue. James Ycung, propriè- 
taire. Venez nous voir.

IMPORTATEURS.
a. K. Bell, ini[»orUiteiir de Vins étrangers, 

Liqueurs, Thés, Cigares, 48 et 50, Rue 8t.
Joseph.

b"y. M0TAIRES
l

•>A»
3
\
5
6
7
8
9

10

Vente.
Tmn.sj •>;!.
Proeurution.
Quittance.
Obligation.
Contrat do Maïmûe 
Dro'uts.

anglais (longs) 
Baux français 
Billot Notarié. — G*». f î

AUX SYNDICS
1. —Réclamation en taillitef
2. —Procurations <|u.
3. —Ücnmnde de cession et affidavit.
4. «—oui s ic-Arrêt cl liât , 
d» Blanc tie cession
6.—Avis an Régistratour.

lima 8 Uü billoti* ““Ktowot français]

Reçu*.
Chèques, etc.

N R.— 7 ( or‘llw l« eammiym ,n-
'(* .il ............. . • .*“ "■’« »<»« «1

covia sera enea^ suivant la somme reçue

puis près de 80 uns. Pkix, 25 Crs. i*au Bouteille.
Pilules Cul luirl iff ties de Wingate.—pour

toutes les maladies de l'Estomac, du Foie et do Intes­
tins. Elles sont douces, certaines et promptes dans leur 
opération 5 elles nettoient entièrement le canal alimen­
taire, régularisent les secrétions, et arrêtent court les 
progrès de la maladie. I’inx, 25 Crs. par Boîte.

A LOUE U.

Pilules Nervo-Toniques de Wingate.—<
Employées avec un succès remarquable, pour la Né­
vralgie, Epilepsie, Choléra, Paralysie, Adoucissement 
du Cerveau, Perte de Mémoire, Dérangements Men­
tal, Faiblesse, et toutes le.*» affections nerveuses. 

Prix, $i.oj pah Boctkm »

Lo magnifique magasin et logement mainte­
nant occupé pur J. II. Wright. Ce magasin 
est situé dans la meilleure place de la ville pour 
n’importe duel cofiimm-or»'importe quel commerce.

Possession au 1er avril ou au 1er m«ii rnro 
chain. **■

D. G. Buohskau, importateur d’Epieories, Vins 
et Liqueurs, eu gros, 123, U .e .si. Paul.

1. DhMi-.Ks, Mauiilacluricr et importateur d’hu- 
billciucnts tl'liomnic, Chemises, Gants, Col­
lets, Cols, 17, F'aee il’ariaos.

—A IJ8SI—.
Papier légal t‘t au t rus Papeteries ainsi que Car 

nets d’entrée ties Causes.

U'8 ^'"8- 0t U"llU!> ‘‘“P'UKSioi.g oxêoiltôs
avec su».

Sorel, Novembre 1S75.

N
LIT A ULSaOKT l'A'l'KNTK Dli 

WlUT'KSlUli.

Co qu’on en dit ! Quelques faits 
pour le public.

H. WniThsim; k Co. Fabricants en gros de 
Alatehits. 64 et 66, Rue du Collège.

MAGASINS UE CHAUSSURES.
I ho.Mas Uuw.k, 71, Rue St. Joscpli, en gros et 

en detail. Bon marché pour argent cuiiip-
(ant.

S’adresser t\

gué a sou bureau, avant les quinze jours qui 
piécud< ront immédiatement le jour de ia vente.
les oppositions ujiu de conserver peuvent être 
déposées en aucun temps daus les six jours 
après le joui de la vente, à savoir :

Un emplacement situé eu la paroisse de 
Maskiuongf, au nord du chemin du la conces­
sion du L'icd du Coteau, contenant six per­
ches et demie de front, sur quarante six pieds 
du profondeur, prenant devant au dit chemin à 
aller au bout.te la dite profondeur ù Alfred 
Ihiiault, tenant d’un côté au dififênuult et de 
Faillie côté à J. Bu*. Dotted, avec une maison 
et autre bâtisse sus érigées.

Pour être vendu à Maskiuongc, à la porte de 
l’Eglise, mercredi, le CINQUIEME jour d’A- 
V RI L prochain, à DEUX heures do l’après- 
midi.

A. E. BRASSARD,
A Syndic.

Sorel, 28 février 1876. m

SOCIETE MUTUELLE DE CONS- 
TTltUCTION DE SOKEl. 

Le tirage des appropriations
No. 90 Clà8se A, 

' 49 “ C,u

ainsi qu’une vente dans chacune des classes A, 
D et C, aura lieu jeudi le 9 mars prochain â 7 
heures D. M., au lieu ordinaire des séances No. 
72 Rue Augusta.

Par ordre,
J. H. ROY, 

Asst.->cc.-Trés.
Sorel 28 février 1876.

^Tablettes . s do Wingate,—
l'ourla guérison de la Dyspepsie, Indigestion, Flatuo- 
sué, Irritabilité de l'Estomac, Perte (l'Appétit, et Dé­
bilité des Organes Digestifs. Un aide puissant à la• « ■ r»-......... w t» m
Digestion, et beaucoup plus efficace que les autres re­
mèdes ordinaires. Prix, 5« Crs. i-ar Boite.

Trocliisquos rulinoniqups do Wingate.
—Un excellent remède pour la Toux, Rhumes, Enroue­
ment, Bronchites, Asthme, cl les irritations de la Gorge 
et Poumons. ^ Les Orateurs et les Chantres publics les 
trouveront très efficace en donnant du pouvoir et do la 
clarté à la voix. Prix, 25 Cts. par Boite.

Pastilles de Wingate contre les Vers,—
Un remède sûr, plaisant et efficace pour les Vers, admi­
nistrées doucement, elles n’injurent pas l'enfant le plus 
délicat, et sont suffisamment laxatives pour enlever 
toutes les secrétions malsaines, et régulariser faction 
des Intestins. Prix, 25 C rs. par Boite,

Soulage-Doulour do Stanton.-La meil­
leure Médecine de Famille pour l’usage interne et ex­
terne. Il guérit les Crampes et les Douleurs dans l’Es­
tomac, le Dos, les Côtés, et les membres. 11 guérit les 
Rhumes Soudains, Mal de Gorge, Ecrasûres, Brulûrcs, 
Rhumatisme, Névralgie, et toutes les douleurs et souf­
frances. Pkix, 25 Cts. par Bouteille.

Rénovateur des Montagnes Ycrtcs, do
Smith.—Nous avons seuls le contrôle dans la Puis­
sance du Canada, pour la vente de ce remède bien con­
nu, lequel, comme Correcteur du Foie, et spécifique 
pour les désordres bilieux, et les maladies du Foie, est 
sans égal. Prix, $1.00 par Bouteille.

fiSSF’LcH Randles c.i-dc**m «ont voulu* par tou» 
le# J)ro(iuiatcH et Marchands de Médecines. J)et 
Circulaires de description sont fournira sur de­
mande, et des paquets si nudes sont envoyé*, ajfrun- 
eh 14, sur réception du jinx.

borel, 16 février LS7G.

J. 11. WRIGHT,
Eiicantcur.

A
GRANDE VENTE

SACRIFICE
AU

MAGASIN DE

lout le stock de marchandises au montant de

il. Konay.Y,.; & Fils, 192, Une St. Joseph, Carré 
Chubuilloz. Le magasin a meilleur marché 
de la Cité.

MANUFACTURIERS DE BALANCES.
James Fm:, manufacturier de balance, 40 rue 

•.lu College. J rente jours donned ù l’épreuve. 
, Listes des prix gratis.

MANUFACTURIER DE BROSSES.
John Boyd, nmnuliietiirier de Brosses do pre­

miere classe, et marchand de tantes sortes 
de Brosse, 12 et 14, Rue Si. Joseph.

MANUFACTURIER »E CHAUSSURES. EN
GROS.

J. B. Gava, 300, Rue St. Paul, Prix très-modé­
rés.

(MANUFACTURIER DE MEUBLES.
J. A.

Cl 
Lr|

-- N»/ .

A. J. Chain, lubricant de Meubles pour 
Chambre a Coucher, Salle à Diner, etc., en 
gros, 473 à 483,“Rue Bon,aventure.

U y >» pou «lu prâptimtioiiR intdicuiuB nul 
°!'!1 B0"lu,m lu J"«omont impartial «lu public

Imt ImiKlcmpa. Parmi clics se trouve l’Iluilo 
i'.eleelrupie .lu Dr. Tl,ornas, bises ee qui „„it 
et \ mis eu serez eonvaineus Thos UobiiiHon 
de l'iirnliain-G’entre, 1». Q#j écrit : * 9

“J’ut souffert du rhunmtisimj pendant les dix 
dut mues années, et j’ai fait usage de plusieurH 
rentedes sans «ottlagement, jusqifù eeq.ie/eusse 
tecours u I Huile Eelectriqiiu du Dr. Thomas s 

h je n’ai éprouvé mienne uttumio de 
rhunuitiHiiie. Je le recommanderais â tout lo

,7^- U- IC!llli 1‘fitel ier «io Shoflonl-
° 1 c,cnt : ‘‘ J 111 ilb adligé ,l'une
maladie cio foie durant plusieurs aimées, et j’ai
employe ddlcrentes medicines avec: potion point

«mmo ne devrait s en passer. J'ai „„aav6 cut(o 
nulle ................. .......... * •tuile sur mes chevaux dans des cusdo coupures 
d ensures, etc ,et je ia pense aussi bonne niiiircmi•mmh'ircH. etc ,eije la pense aussi bonne pour ceo 

animaux que pour l’homme.” A. Maybee, mur- 
chaud, de Warkworlli, écrit : “J’ai vendu quel-

sera offert au publie à commencer de

SAMEDI PROCHAIN
]

ques centaines de holes d’HuiJeEclectrique.etlo 
public declare <pie c’est lû une des laeilieuroH 
medecinus (loin 011 a jamais fuit usage : ello 
ait merveille en soulageant et faisant cesser 
la douleur, guérissant les maux de gorge etc 
et mérite la plus grande confiance. ”—Joroniî 
Riisan, du Towimliip Percy, écrit : «O11 me ner- 
stmdad essayer l’iluile Ecleetriuue do Tlmnimi

a grande réduction jusqu’il ce que le tout soit 
vendu! ^ publie tant de la ville que de la cam­
pagne est invité «venir e oisirquelques lignes 
du magnifique assortiment de

Lahhllk & Levkïllk, 266, Rue Notre.Diime. 
Le magasin le |*lus complet et le mieux as­
sorti en Meubles de Ménage de cette ville.

W. & W. 'Fees, entrepôt de Meubles. 514 u
516, Rue Cruig. Magasin assorti et choisi. 

Ordres de la campagne sollicités.

Pufcl’ARÉS SeULKMKNT PAR
LA COMPAGNIE DE PRODUITS CHL 

MIQUES DE WINGATE,
(uu;tee.) MONTREAL.

22 février 1876.—ua.

Vente d’un Greffe,

AKClIAiMUSKS SEüllES
Toutes personnes endettées â l’établis­

sement voudront bien venir régler immédiate­
ment sans autre avis avec le soussigné,

N. ARSENAULT.
• Sorel, 10 fév. 1876.

MANUFACTURIER DE PAUMES.
J. II. Lkiilaxc «fc Cik, 5-17, Rue Craig. IHnnic* 

do Vautour,d’Autruclie et Fantaisies, Vieilles 
Plumc^u^ttoyées et réparées.

llàRi

Propriété à Vendre.

tCHANDvS DE CUIR.
M. O. Galar!?bau, Marchand de Cuir et four­

niture pour Cordonnier, 279, Rue St. Paul. 
Grand assortiment. Prix très. bas.

AVIS.
Je donne avis à quiconque seraient présentés, 

pour négociation, un ou des billets paraissant 
endossés par moi, que je n’ai endossé aucun bil­
let autre que des billets écrits en entier de ma 
main : et à moins que ce ne soit des endosse­
ments sur des billets ainsi écrits en entier de 
111a main, je contesterai ces endossements

PIERRE LETlîNRUE, 
Marchand de Yamaska.

Yamaska, 4 Mars 187G.—lm.

I,

Un notaire qu .liffô par la loi du Notariat 
passée en 1870 qui désirerait s’établir pour pra­
tiquer da s le district d’Arthabaska trouverait 
ù acheter un greffe d un Notaire, comprenant 
au-dessus de 4,700 minutes. Conditions libérales. 
Assurance donnée de nulle compétition.

S’adresser «
AUGUSTIN DE FO Y, N. P.

St l’klTo les Buequets.
22 février 1S7G.

C’est le plus bel ouvrage de la suite dans le 
monde. Il contient près do 150 pages, des cen­
taines de superbes illustrations,et quatre Plan- 
ciiks chromos dk FLKOiis, magnifiquement dessi­
nées et coloriées d’apres nature. Prix, 35 cts 
couverture en papier ; G5 cts, reliure élegaute 
en drap. « V ck’s Floral Guide,” 4 éditions par 
an, 25 cts par an.

Adressez
JAMES VICK, 
Rochester. N, Y,

28 déc. 1875, ^

AVIS.
LA COMPAGNIE D’A>SURANCE “ ROYALE 

CANADIENNE.”
U11 dividende de dix par cent à venir au 31 

décembro dernier, sur les parts de ia Compagnie 
dont les versements requis ont été faits, a été 
déclaré et scia payable â mon bureau le ou 
après le 15 courant.

Sorel, lo 7 février 1876.—3ins.

JAMES MORGAN,
^ Agent.

Cette magnilique propriété ci devant 
occupée par feu Daine Couvrette, com-

.____ |prenait un magnifique terrain de 99
pieds de front sur 130 de profondeur 'et faisant 
le coin d.ÿne rue. Il y n une jolie inuRou en 
biique, sur co terrain ainsi ftic hangard, écurie, 
etc., etc. Située près (io l’Egli.-e, du (kmvent 
vent Je la Congrégation, mi face du ff uve * t.
Lunrent, c’est une des plus belles places de la 
ville.

Les conditions sont faci es.
S’adi'esser ù

JULIEN VALOIS f, Sorel, 
Ou à .M. COUVRETTE, Montréal.

Sorel, 29 janvier .876.

Milton McDonald, marchand de Cuir et four­
nitures peur Cordonniers en gros et en dé­
tail. 300 Rue St. Paul.

MARCHANDS TAILLEURS,
Mulcaiu Bllos, 87 Rue St. Joseph. Maison des 

plus reeommundttblca pour habillement 
dans la ville.

pour obtenir la guérison d’un mal de genou 
dont j ôtais afflige depuis trois ou quatre ans 
et je n’ai jamais rencontré de remède d'un égal

depuis des sêinaincs

MAi.UllAND DE TABAC.
A. Lafuk.mkiu:, 171, Roe St. Haul, vis » vi 
le Marel é Bonsecoms. imporbanuir et M<n 
chaud en gros et en détail de Tabac. Cigares 
Pipes, etc

d une culture de la cheville du pied, qui ui’tn* 
eommoduit beaucoup. M. Maybee, de cette !o« 
calite, m’imluisit à recourir à l’Huile Eclcc* 
i riqije, et ayant d’en avoir dépense une Hole 
I etuis guéri. Cette huile est une medicine 
•les plus remarquables.”

A vendre par tous les pharmaciens, au nrix 
de 25 cts. r

S. M. Thomas, 
Phelps, N. Y.f 

Et Nobuuitop & Lyman,

Toronto, Ont.,
Seuls agents pour Io Cana

Noth.—Eclectricque : Choisi et Electrisé
E11 vente »\ Sorel, chez MM. Branoau & 8v

vqstrrt.
Sorel, 15 mai 1875.—.jno,

i Novb. 1874,

RENOVATEUR

195,000 LES EDITIONS QUOTI­
DIENNE ET HEBDOMA­

DAIRE DU

OUVRAGES EN FIL DE FER.
T G Rien, 5C0, Rue Craig. Fabricant d’on 

vmges en lit de métal.
Sorel, 3 lévrier 1876.— lan.

X—---------------------

« MONTREAL STAR
ont maintenant, d’après estimation, oknt qüa- 
thk vingt quinbb MîLLiî LECTEOiis, ce qui en fait 
les journaux les plus influents et les plus gé­
néralement répandus du Cauada.

23 jauvier 1876.

LITERIE.
Patents de J. E. Townsend pour Literie. Le 

crin de cheval purifié, Matelas de laine et 
autres, Lits de plumes, Paillasses* t commer­
ce approvisionné aux prix les plus bas. 39, 
Bonaveuture.

BEMEDE8 
NATURELS.

OUIUT
_ ■rtalKle.CMMift

Ooapual^TA h.mim «. cev, ««

j Ko&tnfcL tx.
) SEULS AGENTS POUR U CANADA,

Vnndp Pbatout

iela

FERRONNERIES, POELES ETC.
Charles Boylc, Outils pour mécaniciens, Quin. 

caillerie, Coutellerie, Fourniture pour maisons, 
etc. 169 Buo McGill, prég l’Hôtol Albion,

PUREMENT
YEGETABL] SMITH

20 janvier 1876.—ua.
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LA COMPAGNIE.

d'Assurance “Royale Canadienne,
MONTRÉAL; LE 3 JANVIER 1S7G,

AVIS.
En conséquence de la résignation de M. S

JjftpHltne, comme agent de la Compagnie ,(l As 
frurancc “Royale Canadienne ", «James..Moi — 
^pau, Ecr, a été nommé et est à présent le seul 
iigout autorisé do la Compagnie pour la ville 
xle Sorel et le voisinugo pour faire les uluurcs 
'd’assurance sur le feu do la dite Compagnie, 

pour collecter toutes sommes pouvant être 
dues à la Compagnie, provenant do la gestion 
du dernier agent .

Par ordre,
ARTHUR GAGNON, 

Seciiûtaiiik-Tiiksoiueu.
Sorcl, 8 Janvier 1870.—Im.

ADRESSES D’AFFAIRES.

L. P. P. CARDIN,
Notaire,

No. 74, RUE AUGUSTA.
Sorcl, 16 avril 1873.—jno.

"JACQUES^ CHAMPAGNE-
HUISSIER

KT
AGENT COLLECTEUR,

^St. Gabiukldb Riiandon.
Sorcl, 18 nov. IS75.—un.

MODE D’IIIVEll
rouit

A !-JLa

S

. BRASSARD,
Syndic Officiel

VOUU LU

ÏAGEENTllE MONTltKAL, SO- 
11EL, BEAT HIER ET J.A lîl- 
VIE11E DU LOUE’.

District de iichclicu.
AU UUIIKAU L.. ^

RA UT IIU k 1 lit ASS A RD,
Avocats,

No. 8, Rue Geoikie.—SüllEL.
Sorcl, 18 sept. 1875

Place
DU

Marché

«
SOREL

Place

Marche

// •SOREL

Le soussigné fournira aux personnes qui le 
désireront, tous les draps, etc., à meilleur mar­
ché que dans tout autre magasin

A .«BOUCHER,
Marcuand-Tàilleuu, 

‘corel, 2G octobre 1 '<72.—Ran,

LIFE ASSOCIATION OF SCOTLAND,
ETABLI 12 EN 1838.

BUREAU PRINCIPAL POUR LE CANADA, 
00, RUE ST. JACQUES, MONTRÉAL.

Cette association ollïe à ceux qui ont l’inten­
tion de s’assurer les avantages (l’une stabilité 
irréfutable et d’une administration .soigneuse. 
Placements de première classe seulement. Poli­
ces sujettes à aucune erreur.
Fonds placés................................ SO,201,074
Réclamations payées au-dessus de 11,000,000

} Revenu annuel............................. 1,841,105
Polices en force........................... 43,350,500

Riclul. Hull, Secrétaire.—D. Murray,Inspecteur, 
\\\ H. Cliapdt laine, N. P., agent il Sorcl.
L. T ru ne 11 union t ague, & “ •Rertliier.
M. OTIeir, . “ “St.Gabriei

de Brandon.
J. Cooke, •* *< Drum-

moudville.

j CHANGEMENT DE RUREAb.
Les voitures partiront de l’ilolel du Peuple, 

t83, Rue des Commissaires, Montréal, pour 
tiorel et Rertliier, tous les jours, Dimanche ex­
cepté, ii 9 heures A. M. et partiront de l’Uotel 
Pichc, à Sorcl et de l’IIotel Guilmette à er- 
thier, tous les purs ii 7A heures A. M. le lun­
di excepté. Une antic voiture transportera 
ies passagers de Rertliier à la Rivière du Loup 
tous les Mardis, Jeudis et Samedis ù l’arrivée ( Sorcl, 15 Octobre 1870. 
du Stage de Montréal ù Rertliier et partira ■ 
do la Rivière du Loup pour Montréal tous les 
Lundis, Mercredis et Vendredis.

J. D. Ilrousscau,
AVOCAT.

A transporté son Rurcau au No. 32, Rue 
George, ancienne résidence du Dr. Béliveau/

Prix du passage do Sorcl à Mou R eal ou 
jiertiiicr........ ........... .................  bLoR

Ceux qui prendront leurs tickets aller et 
retour ne paieront $2.5d.
Pc Moutroal à la Kiviôrc du Loup idler ou 

revenir.........................................  83.U U
DANIEL MU RR Aï,

PltOIMUETAlUK.

Sorcl, 15 Déc. 1875.

I

O
i iff a \

j
JJ •# *

•> x y.
' 'À \

»b*t »

A- B- LAFnENIKRE
Horloger et lîijoulicr,

C. H Â B Pi M
UVV Q Q A, T»

EUE AUGUSTA, 
Voisin da Bureau de Boste,

20REL, P. Q.

f x- v n
ENSEIGNE Mx

St
R u .■>m

Oadonnsd’Or.

Ferronnerie,
Coutellerie,

A r t iclcs E lec t vo-p 1 aq nés, "
Corniclies et rouleaux pour fenêtres, 
Raguettes de cadres et d’escaliers, 
Couchettes en fer battu,

Poules de cuisine et de passage, 
ù bois et à f Vurbon

# Terre» £ Vendre.
M. Alexis Antaya offrt: en vente une terre 

située au Clienal-dti-Moine, de la contenance 
(l’»jn arpent et trois perches et demie de largeur 
sur i| mirante arpents de profondeur, avec mui- 
«on, granges, etc ; ainsi qu’un autre terrain ^ 
bois situé dans l’Ile Lupicrfb, du huit arpents 
en superficie. Pour conditions, s’adresser à ce 
bureau.

Sorcl, le 3 Fév. 187ü"—3m.

Si vous avez des livres il faire relier adre&âez- 
vous a l’établissement de la

Aussi agent du célèbre Sayolio pour nettoyer îl.^es judicieusement aveu les propriétés médé- 
les cuivres, lerblanterie, les vitres, ôier les finales d’un bon Vin Sherry et de plusieurs 
taches de sur le marbre, etc., etc. ioniques Aromatiques. C est un spécifique ou

remède excellent pour
La Débilité Générale, La Perte (l’Appétit, 

L’indigestion, Douleurs Miasmatiques, Fièvres 
Typhoïdes et autres Accès de Fièvre,ru...... . ••• * __

M llarpin sc chargera des collections do 
comptes, billets, etc., qu’ou voudra bien lui 
confier, une remise sur ces montants collectés 
sera faite aussitôt.

Sorcl, 28 Mai 1875.—lia.

IX A. GLAD U,
) Ho, &4» B. ILS 3 U ir" Hi 11 S»

SjïÜR 41, Ruk Augusta.—SOREL, | deuxième porte au Sud-Uuost de la demeure
du Dr. Johnstonk.

SO îvîhFJL.
Sorel, 30 avril 1874.—ua.;

'routes réparations aux mon-
S;!; VA V-" 1res, Horloges et Rijonteries,®jt • y *. jj.. ')

promptement exécutées. filllTrllIiÜliil.IjilidliiiiüàÜiilluIIil1 1
Sorcl, 20 Now 1875.—ua.

©s

L. J. A. SURVEYER, 
534, Rue Ciiaio.

Montréal, 26 juillet 1872.—lan.

ie*. c?

Nous avons actuellement un excellent re­
lieur. Les livres qui ne sciaient pas reliés tels 
que vous l’aurez demandé seront refaits è votre 
satisfaction et sans charge extra. Les prix 
sont lesmùrres qu’îi Montréal,

Comme c’est une nouvelle industrie locale, 
nofflî espérons obtenir tout le patronage du 
district de Richelieu,

Sorcl, 24 nov. 1875.—lia.

ELECTRICITE!
L'huile électrique supérieure cle Tho­

mas ! Valant dix fois son 
poids d'or

La douleur ne saurait tenir lé où on Rem­
ploie. C’est la médecine la moins chère qu’on 
ait jamais faite. Une dose guérit le mal de 
gorge ordinaire. Une bouteille a guéri la 
bronchite, avec cinquante cents de cette méde­
cine, on a guéri un vieux rhume. Elle guérit 
de suite la catarrho^^sthme et le croup. Avec 
cinquante contins omette médecine, on a gué­
ri une douleur dans le dos, et, avec la même 
quantité, on a guéri un membre difforme depuis 
huit ans. Ce qui suit est des extraits de quel­
ques unes des nombreuses lettres reçues des 
différentes parties du,Canada qui, nous le 
croyons, devront satisfaire les plus sceptiques 1 
J. Collard, de Sparta, Ont., écrit : “ Envoyez 
moi G doz. de l’huile Electrique de Thomas ; 
j’ai vendu tout ce que j’ai eu de voffc, et il m’en 
faut de nouveau ; ce remède guérit merveilleu­
sement.” Wm. McGuire, de Franklin, écrit : 
“ J’ai vendu tout ce que l’agent àluissé ; l’huile 
opère comme un charme ;—d’abord*il se ven­
dait traumiillenient, mais il prend très bien & 
présent.1II. Cole, de lona, écrit: “ Veuillez 
m’envoyer G doz. de l’huile Electrique (le Tho­
mas ; je n’en ai presque plus ; il n’y a rien 
pour l’égaler, 'fous ceux qui s’en sont servis 
le recommandent hautement.'’ J. Bedford, Tha­
mes ville, écrit: Envoyez de suite une nou­
velle provision d’huile Electrique ; je n’en ni 
plus qu’une bouteille. Je n’ai jamais rien vu 

lit pour toutes les maladies et conditions du ] sc vendre aussi bien et donner tant de satls- 
systéine où il est nécessaire d’employer m» : faetiiofl au public.” J. Thompson, Woodward,

Vin de Uiùninc (le Campbell
TEL QUE IMIEPAKK l'Alt

KENNETH CAMPBELL & CIE.
Ce VIN de QUINlLMi est un Tonique forti­

fiant, agréable et stimulant, possédant toutes
les vertus bien connues de la Quinine, combi-

• » « «...

LUNIN’S
Lisez cc que les gens disent de ce icmècto 

populaire contre la Toux, le lthume et les diver­
ses affections de la Gorge et des Poumons : les 
lettres suivantes ne sont que des spécimens 
d’un grand nombre d’autres reçues journelle­
ment.

PULMONIC
La Lcttro No. 40; 1er. octobre 1873, do 

Clément Lévesque, dit : “ Le Lunan's l'ulmonic 
Candy s’est montré, dans mou cas, d’une etlica- 
cité sans égale pour le soulagement de la Toux 
et du Rhume.”

CANDY.
La lettre No. 31, 3 février 1873, de l’hon

L......... . alors sénateur et maintenant jugo
dit : “ Ma fille soutirait d’un rhume fort grave 
qui l’aflectait au point de l’einpeclier de dor­
mir la nuit. J’essayai lo Lunan's Pulmonic 
Candy : ses effets furent étonnants ; ma fille fut 
soulagée sur-le-champ, le sommeil lui revint et 
au bout de quelques jours elle était guérie. ”

A vendre chez les Droguistes et Marchands 
en paquets de 15 et de 25 cts.

MM. Evans, Mcrccr & Co., sont Agents-Géné­
raux à Montréal.

Sur réception do 25 cts., un gros paquet-spé- 
cimcn de cet excellent remède sera expédié, 
franc de port, dans aucuue partie cle la Puis­
sance.

S’adresser au propriétaire,
Wm. J. LUNAN,

Boite 37, 
Sorcl, P. Q,

Sorcl, 12 mai 1874.—ua

AUGUST LN BOUT 12 LANCE,

Hue Cliai,lbjik,«->!^SlKïi.S

A y entire.

Formules pour aweuts, notaires, marchands 
I greffiers, etc., à la librairie de La Gazette.

Sorcl, 4 mai 1875.

n ri fi i t n n f T n i7 n 1 r >

i \UI1 n U u 0 U il Ju U 1 •

DE TOUTES SOUTES

À ü'ès-bott üiareàé.

JtG. O’JLLIUX
ENCANTEÜUS.

ÏT -M AUC HANDS A COMMISSION.

Co.

|Sÿ*Li> oiil’on so procure b' meilleur ouvrage 
à Sorel ù dos prix modérés el à des conditions 
libérales, ainsi quo du churnou de forgo do 
première jjimlité, ■ (u lér do toutes espèces 
et de l’acier.

On trouvera aussi dos roues de voitures do 
plusieurs propoi lions.

Ferrures pour batoaux-ù-vapeur, Moulins, 
etc.,et tout cc qui est nécessaire aux bdtiinonts, 
et eu général Louies especes «.’ouvrages en for 
garant; être do la meilleure qualité possible , 
réparation do Jouilioires et Ur'aur neufs.

Il sc Halle do pouvoir méntei uno largo pari 
du patronage public.

AiigQigfiss Forltdtnuie.
Sorel, 15 Oetobr«j Ib02.— lan.5

j\o. 20, Rue Augusta, I

Sorel, 8 janvier 13?G.—6m

fa i

Sorcl.

H

ELZëAh£0 -a
aT,

Le soussigné a l’honneur d’informer le public 
de Sorel et des paroisses environnantes, qu’il 
ient de recevoir son assortiment de

Chaussures i’Moiiiiie et ù’fîro,
vonsistanteii :

Chaussures communes et Chaus­
sures de !

nour Hommes, Femmes cl EnVani.-1

Toutes ces Chaussures ayant ét • achetées ar 
gent comptant,peuvent être vendues à des prix 
qui détient toute compétitif i.

Lo soussigné est aussi cent pom les cè- 
lèl res moulins à coudre d ^ dowe, «pii ne sont 
surpasses par aweuu autre moulin. Les prix 
sont très-modérés.

Une visite est respeetue’isjiiieiit sollieitée^au
Magas i u du

FELIX PLOUF.
No. 18, Rue Aujiiota,i

EN K AC E bi; MA..' ; : ■ ,

SO Li lü L,
borcl, 20 octobre t''75Vl 

,er. Mai 1875.—ua”

Un magnifique assortiment de
TAPISSERIE

ù vendre à la Librairie de La Gazzettc de Sorel. 
*1 y en a depuis 5 cts. jusqu’à 75 etc. 
ôorel, 20 Murs 1875.

eARRQ.SjSJiîL
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A G ENTGOLLECT EUR
Bureau à Berliner (Ville),

22 lévrier 18G8.—lan,

*v 7 1f *' vm LE SANG

ïi I ifoÉÉkft
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L t.. j tu' i i • /«I»/. • t.Br. walkers > ri;

Wiïl* î'iKurs iiMî W •
piTpiuutiiin. m;i<!e rÎpofR f:v:.: *’n- ;,.i- 
Uvo lierL:*. fourni en i'ic b»1, r (,f
ïi ,r Sierra Nevada ::>r mu i stl its c. Caiir.r- 
pia, the medicinal proponie.s ( !' \\i:ir:b 

(‘.\1 reeled 1 bercIVnai without the 
ni .'tlcôlioi. 'I iio (ji'.c.'ii<>n is iikuostj 
ûaiiy asked, f*\Vliat is ili<> c.iuso i-i il»o 
URpariillêlod success ni Vin'kuaî: 15: r- 
j rviLs/’k.Our answer is, that lliov removo 
the.fiiuse nf disease, and ilio putient re­
covers liis health. They nro the groat 
blood purifier and a lifCr^iving principle, 
u» jierl’ect Renovator and invigorator 
of'the "system. Never before in the 
bistdry of -the’wiwbl bas a medicine been 
Vp.iupoumlud : }iOr.(e <: ing tlui remarkable 
quulilies of VinicgahRittkiGs in healing the 
Difck of every disease imoiifi heir fo. They 

ft"gentle Purguiivc as well as a Tonie, 
relieving Goj>gestion or rftlliUfmmtion of 
tho.^LivoivrnuU Viseerul Organs, in Bilious 
DiiVcases, •, './■ . . f j

Tjife ‘properUi ftS of Dit. WalkeiPs
tfKUA U Rittrum niii \ nerient. TlinnbnrrU ir*

tivtj ànd AnitirBilirnm.
^^tt-ib.HcUONALD A co;,— 

OiWgUtc andGen. Agfa., San Fnincluco, 
WfiftjftfWMhinrtpn nqd Cfcarliop Sta., V. TI.+iVlMiltAl) DrufiliU and iHftloi**

L i syrop jxwr-.ve n. une solution in- 
} altcralde du ]>**ot ixydo de Fer, est 

tonihin ; «;.* ma’;; r ; d’avoir le eliarac- 
t jre d im aiiai. .d, :.a . i digestible et 
assimilé aussi Lurilcmont ait sang quo 
les mcUlc plus légers. ]l aggraiulitla 
quantité de Patence vitaio do la na- 
lure olio indme, du fer dans lo'sang', 
ofc il guérit “d *" milliers do maux” 
simplement en .stimulant, fortifhûit, et 
(•a vitalisant h*, système tout entier. 
Le saii;^ cnricîii et vitalise parcourt 
chaque partie du corps, il répare les 
dommage.» et 1 \s ])ertes, il chcrclic les 
secretions morbides et ne laissa vieil 
pour nourrir imo maladie quclcon*
ijii»*.
J'J’e- l. IA. que se frouvc lo séc^bacb 

lidrahb: «! ; <•<* rem»'(It*/ poûrJH|fiic- 
l'ison «le lia digestion, (lekjKaKulics 
du foie, d * 1 I[ydropisio, dola Diarr- 
Ii o chronique, de*. Félons, (lesAffcc- 
fions ncrvcus(‘>’, des Fièvres froides 
des I Iitmc.us, ib-s J'crLcS de vigueur 
delà con.-fitufion, des maladies des 
reins et de la \ us>ic, des maladies des 
femmes, et de toutes les maladies, qui 
trouvent leur cause dans lo mauvais 
ctat du san", ou qui sont accompagn­
ées de fail >lessc ou decrepitude du 
système. Entièrement libre d’al­
cool, dans quelle forme qu’il .soit, scs 
effets fortifiants no seront pas suivis 
par une réaction correspondante, 
mais ils resteront en permanence, en 
communiquant force, vigueur, et une 
vitalité nouvelle À toutes les parties 
du système, et en construisant uno 
constitution de fer.

Des milliers de gens ont été trans­
formés par P usage de ce remède do 
pauvres et soufrants valétudinaires 
en autant d’I^mmes et de femmes ro­
bustes, sains et heureux. Et les gens 
invalides ne .sauront pas hésiter rai** 
Bonablement a faire épreuve de ce re­
mède.

Voyez que chaque flacon porto les 
mots Peruvian *Syrui\ souillés dans 
le verre.

Ru» brochures (gratis*
Préparé par

IITH W. FOULE éb FILS» Boston»

êSOST’Ol,

Informe le publie en gênerai qtt il eat devenu 
propriétaire de l’ancien établissement de M. Hu­
bert Drolet, et qu’il aura constamment en vente 
uu grand nombre do

VOITIBES FlliVUi LT D’tTE,
faites avec toute l’élégance voulue et d’après les 
modèles les plus recherchés.

de plus :
Il est prêt à faire toutes espèces Je voitures 

sur commande suivant le goût des gens.
U ose compter sur un encouragement libéral 
la part de tout le public, et il espère que les

anciennes prationes de M. Hubert Drolet
lui continueront leur patronage. Mes prix se­
ront modérés, et ses conditions faciles.

Ainsi, que tous ceux qui ont besoin de
BELLES ET BONNES VOITURES,

s empressent do visiter l’établissement du
ELZEAR DROLET,
Rue Charlotte, Soro 

Sorel 10 Juillet 1872 —ua

Tunique febrifuge et antipériodique. Le Vin 
de Quinine a reçu l’approbation et est recom­
mandé et prescrit par six dos plus célèbres 
médecins de Montréal à qui il a été soumis.

20 Novembre 1875.
BELLE

Propriété & Vendre
—A—

ROXTON FALLS, P, Q.
Le soussigné offre en vente une magnifique 

propriété, située à etiviion trois milles du llo- 
rissant Tillage de Roxton Falls. Le chemin 
de fer Drummond k Arthabaska,” mainte­
nant en voie de construction, doit passer près 
de la propriété. Un moulin-à-scic, deux mai­
son ut dépendances sont dessus construits. Le 
terrain comprend trente arpents en superficie 
dont une partie est défrichée, et le reste en 
bois debout 11 y a dans le moulin une ma­
gnifique scie ronde, et une machine-à bar-, 
duaux de la célèbre manufacture Fréchette, 
toutes deux presque neuves, n’ayant été posées 
que dernièrement.

Pour les conditions, qui seront très-libérales, 
s adresser au soussigné,ou à Al. G. Gendreau 
Hôtel Union, Roxton Falls.

LOUIS GENDREAU, 
Sherbrooke*

21 octobre, 1875.—jno*

JSJU

écrit : Envoyez moi encore de l’huile Electri­
que, j’ai tout vendu ce que j’en avais. Rien ne 
prend comme cela.” Miller k Reid, Ulvcrton, 
P. Q., ccriv eut : “ L’huile Electrique gagne 
une grande réputation ici, et tous les jours on 
en demande. Envoyuz-en une nouvelle pro­
vision sans délai.” Lemoyne, Gibb & Co., 
Buckingham, P. Q., écrivent : i( Envoyez-nous 
une grosse d’Huile Electrique. Nous trouvons 
qu’il prend bien.’’

Vendue par tous les marchands»de médeci­
nes. Prix, 25 contins.

N. A. THOMAS. Phelps, N. Y.,
Et NORTHROP k LYMAN, Toronto, Ont. 

seuls agents pour la Puissance
Noth—Eclectrique.—Choisie et électrisée.

Ateiier de Pierres et de Marbre
DE LA PUISSANCE.

65 A 69 ET 72 RUE BLEURY
■.MONTKEA L. *

IL L.GODFRAY.

IN■mmm

Marbre pour Monuments,

. O.MBES,

Manteaux de Cueminees,
Moutuaires

i*

Vu la crise que nous traversons, le soussi­
gné éeotilera li? reste de son stock a. lt"5 par 
l*i>0 à moi leur marché que les prix ord inai­
res. Les personnes qui ont des emplettes à 
faire devront profiter de cc grand avantage.

U vient de recevoir son assortiment de Mar­
chandises des premières maisons Anglaises et 
il attire l’attention sur les effets suivants : *
50 Pièces LEAVER noir et couleurs assorties. 
100 do DRAP* Pilot, $1.00, $1.5U et $2.00- 
500 do '1 WEEDS Canadiens et Anglais 60 

80 cts. $1.50. *
lüü do Flanelles à chemise, couleur assortie, 

25 et 50 cts. 1
50 do do rouge, Canadienne,20 et 30 cts
L do IN DI EN N JO do 8 et 12 cts.
4 Balles de COi’UN d’Hochelaga, de G, 7,8 

et 10 cts. *
4,U00 HABILLEMENTS d’hommes, $G, $8 

et $10.
Et une foule d’autres articles trop longs à 

énumérer.

Aussi, ceux qui voudront s'acheter des HA- 
BITs et (pii n’en trouveraient pas de prêts par­
mi ceux du Magasin,n’auront qu’à laisser leurs 
ordres et mesure, et tout sera promptement 
execute,

ALLEZ VOIR
M. CYRILLE M0NGE0N.

EN FACE DE LA PORTE CENTRALE DU MARCHÉ.
soit El,.

.Sor 1,20 octoore loi’u.—3m

DE PARTE MK N T DES DOUANES.

Ottawa Mars 1875.
L’ESCOMPTE AUTORISE sur les EN­

VOIS AMERICAINS, jusqu’à nouvel ordre, 
sera de 14 pour cent.

L’avis ci-dessus est le seul qui devra pa­
raître dans ies journaux autorisés à le pu­
blier.

J. JOHNSON, 
Commissaire des Douanes.

Mars 187G.

PHARMACIE
DE

E. PltO FONT & Cic-
No. 62, RUE AUGUSTA.

Vient d’être reçue à cette pharmacio une 
quantité de remèdes, médecines patentées et 
autres articles do pharmacie. Nous aurons les 
pilules purgatives bien connues du Dr. Provost, 
recouvertes de sucre, aussi les pilules recouver­
tes on sucre composées des toniques les plus 
énergiques tels que Ioduro de fer, Quinine, 
Puosphoro, Striclminc, diversement combinés 
suivant les maladies. Ces remèdes réussissent 
très-bien dans les cas de débilité du système 
nerveux causée par maladie ou par ’ excès du 
ravail, surtout intellectuel.

E. PROVOST k Cie.
Sorel, 29scpt. 1875.—jno.
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MAGASIN deÏMTUitfi
• HUILES, Etc;, Etc
,](jO soussigné, loin mi r**n**rci.iut ses am 

elle publie oigûiiértl !•* l’oueourageimv. 
qu i! on i roqn .1 sp.ii; .jubl .» dffvert son élu 
hlisseincnt*de
Peintures, Huiles, • %

Vernis, Verres è Vitres,
Glaces de M i roi rs,

Teintures, Coal 'far, * 
CimeiU,

Plâtre pour terre, Lampes,
Cheminées de Lampes1-

MONTREAL

!2£»0, LîiCJliJ tsT. PAUL
*‘rès de la Rue SL, V ncent,%

A PEnseigne de la Lampe, du Baril 
de Peinture et du Pinceau, etc.

Sollicite 'b- ne r *rri à faire une visite à son 
etablissement ni voir les dilléronles Puinlures, 
elcM fju il reçoit actuellement d*;s bâliments 
venant d outre-mer et dont il dispose à très 
'ns prix.

». lF.TOURNEL’X.
28fcJuiliot 1871.-»ua.

HVL-ilLLiG.U4"t Cie;

ONT TUANSPOTH I.liUll MAGASIN AG

No. G52, RUE CRAIG,
O- . •

<l'rès de la Hua /Jleun/)
OU ILS AURONT UN ASSORTIMENT CONSIDÉRABLE D

/Wte, l'oiiriKusca, Couchettes de Fer,
SOM.M1EKS A RESSORTS, M AXEL A F 

Iicfrigératcurs cl Coures à la glace, 
Machines a Laver et a Tordre le 

Linge,
/• l un assortiment y encrai d'UstennileH de Menace.

AUSSI ;
bits d’eau de toutes grandeurs cl qualités. 

C’est notre maison quia fourni et posé la pins­
on rt dos jets d’eau à Montréal.

Montréal, 1er juin 1875.

A VENDRE
A LA

Librairie de “ La Gazette ”
Les Débats sur la Confédération en français. 
Do en anglais.
Reliés.
Sorel 20 avril 1875 *

A Vendre ou a Louer.
Un engin en bon ordre.

S'adresser à
CYRILLE LABELLE. 

Bord, 22 avril 18|^ _____________

KT

pour Meubles
Et toute espèce d’ouvrages de Marbre et d[j

Pierres pour les Cimetières.
Dessins envoyés sur application. ;

25 Févr. 1875.—lauc

3ht (liazeîïc éc SihtI
JOURNAL SEMI-QUOTIDIEN.

Publié les M ahdi .Jeudi t*l Samedi de chaiiuo 
semaine, en la Ville de Sorel. JNo. 8, Rue 
Georges, dans le District de Richelieu, par;

G. 1. BART11E, Ecu., Propriétaire,
et

J OS. A. CHENE VE RT, Imprimeur 
Domiciliés No. 3G et 75, Rue King (Du Roi.

’Ceux, qui veulent discontinuer sont obli 
gés d’en donner avis en refusant la Gazettk 
à leur Bureau de Poste à l’expirai ion de leur 
semestre. Il sera aussi nécessaire d’acquitter 
les arrerages, s’il y eu a.

Toutes correspondances, etc., doivent être 
adressées uu Rédacteur en chef, G. I. Barlho, 
Ecr., affranchies et munies d’une signature 
responsable.

Toutes correspondances d’une nature per 
soiiuelle, seront considéivus comnio annonces 
ol chargées à tant la ligne

Abonnement :

Edition Semi-Quotidienne î
Pour do a mois ..•••••• •••••• $3.00
Pour six mois....................................... 1.50

Edition IIedomadaibk [le Samedi]
Pour douze mois.................................... $1.00
Pour six mois...........................    0.50
Aucun abonnement pour moins de 3 mois.

Les personnes payant un au d’avance A 
P Edition Semi-Quotidienne auront droit a un 
Volume valant $1 comme prime.

Avis de Déménagement.
VIL GAUCÉ1 TELMOSSE

I

jjTAKIF DES ANNONCES^

Les annonces sont toisées sur type Brevierj

La 1ère. insertion par ligne............. $0.1(
Les insertions subséquentes par ligne 0.0‘J

A .Louer,

Plusieurs bons logements à le ..or. S’adnw» 
scr au soussigné.

CYRILLE LABELLE, 
Sorel 30 août 1874.

L. A. F. BAftTHE,
Courtier e» Stock et Agent Général.

nu UE AV

235, H II K St. JACQUES, 235,
MONTREAL.

octobre 1874,—Ua,24w

IMPORTATEURS,
MONTREAL,

ont ransportés leurs Magasius, dans les nou­
velles bâtisses,
NUS. 242 ET244, RUE ST. PAUL,

En face de la rue St. Vincent,
ET

Nos. 19? 1974 et 199 rue des Commissaires
Oii ils continueront le commerce

d’Epicerics, Vins, Spiritueux, Provisions,
Farine, Lard, Saindoux.

Messieurs lus Marchands, Hôteliers et Bou­
langers de la ville et do la campagne, sont spé­
cialement invités à venir visitor leur assorti­
ment, qui sera des plus considérables et à des 
prix très-bas.

17 Mars 1875.—ua.

Issnce T®ï Canatime.”
Toute personno désirant vendro ou acheter, 

des parts dans l’Assurance -‘Royale Canadienne* 
et 1’“Agricultural ” du Canada, ou dans toute 
autre compagnie ou institution financière, non 
encore cotéo à la Bourse, trouvera do grands 
avantages en s’adressant air bureau du soussi­
gné, rue St. Jacques, no. 235. •

L. A. P. BARTHE.
quotidienne l*}Bourse toqjour 

U#*

Une annonce d’une colonne avec con
duion pour l’année.;..................... $50.00

do do une £ colonne pour l’unnéo. 
do do uu quart do do...,,

30.00
15.00

Une annonce d’un carré sur deux co­
lonnes, pour un an avec condition. $30.00 

do do pour six mois do... 18.00
do tlo pour trois mois do., 10.00

Une annonce d’une colonne pour un
mois, avec condition......... ............ $12.00

do do une demi-colontie un mois, do 7.00 
do do un quart do do do., 5.00

Adresse d'affaire, pas plus de G ligne.;, 
pour un an ................................ . $5.00

La circulation do La Gazette est aujourd’hu 
de près de l,900 cl lu public trouvera son 
avanlago en annonçant aux conditions ci 
dessus Aucune an nonce ne sera insérée & 
d’autres conditions.

Toute annonce suns condition sera insérée 
jusqu’à contre-ordre, à 8 cts. et 2 cts. la ligno. 
Et tout ordre pour discontinuer une annonce 
doit être fait pur écrit.

On accordera aux pratiques une d'mini'MoD 
ibérale.

Bore 17 mm 1875,


